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INTRODUCTION 


Hrvri  Mkilhac  was  born  in  Paris  in  1831  or  1832. 
He  received  his  éducation  at  the  lycëe  JjOuiH-Jje-Orand, 
and  forthwith  became  a  clerk  in  a  publishing  house. 
His  first  réputation  was  acquired  by  humorous  sketches 
written  for  tlie  Journal  j)Our  rire,  and  in  1855  he  turned 
his  attention  to  dramatic  composition.  His  (ïollabor'^tion 
with  Halévy  ext^nded  between  the  years  1860  and  1880. 
He  was  adniitted  to  the  French  Academy  in  1888,  and 
died  in  1897. 

Ludovic  Hal<?vy  was  born  in  Paris  in  1834.  He  came 
of  a  brilliant  .Tewish  family,  his  father  btMng  a  well- 
known  jioet,  and  hi*"  uncle,  Fromental  Halévy,  a  cele- 
brated  composer.  Halévy  received  his  éducation  at  the 
same  school  as  Meilhac,  and  upon  graduating  obtained  a 
position  in  the  civil  service.  He  made  the  aoquaintance 
of  Offenbach,  the  famous  composer,  and  began  to  write 
librettos  for  his  music.  In  collaboration  with  Meilhac 
he  wrote  a  number  of  famous  pièces  with  musical  setting, 
which  can  only  be  described  as  comic  opéra  of  a  superior 
type.  The  best  known  of  thèse  pièces  are  Barbe-bleue 
and  Im  Belle  Hélène.  The  latter  is  an  amusing  travesty 
upon  the  Homeric  Helen,  and  has  been  criticised  ad- 
versely  for  that  reason.  They  also  hâve  produced  a 
séries  of  Parisian  comédies  which  are  unique  in  their 
kind.  In  this  country  they  are  best  known  as  the  authors 
of  the  powerful  play,  Fron-Frou. 

M.  Halévy  has  increased  his  réputation  by  a  number , 
of  successful  novels,  of  which  the  best  known  is  VAhhé 
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Constantin  (1882).     Its  popularity  contributed  largely  to 
his  élection  to  the  Freiioh  Academy  in  1886. 

The  play  of  St.  Martin's  Smumer  is  a  tour-<Ie-force  of 
d-araatic  skill  and  subtle  character  appréciation.  The 
évolution  of  the  plot  is  masterly,  and  within  so  small 
a  compass  it  would  be  difficult  to  conceive  a  more  déli- 
cate gradation  of  character  or  a  more  natural  séquence 
of  events. 


L'ETE 
DE   LA   SAINT-MARTIN 

COMÉDIE 

Représentée  pour  la  première  fois,  îi  Paris,  sur  le  Théâtre-Français, 
le  ler  juillet  1873. 

PERSONNAGES 


Briqueville. 
Noël. 
AnniENNE. 
Madame  Lebreton. 

Au  château  de  Briqueville  dans  les  environs  de  Tours. 
—  De  nos  jours. — 
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L'ÉTÉ  DE  LA  SAINT-MARTIN^ 


Un  petit  salon  au  rez-de-chaussée.  —  Au  fond,  grande  porte  don- 
nant sur  une  terrasse  ;  cette  porte  reste  ouverte  pendant  toute 
la  durée  de  la  pièce  ;  portes  intérieures  à  droite  et  à  gauche  ; 
contre  le  mur  de  gauche  un  petit  guéridon  ;  en  scène,  un  peu 
vers  la  gauche,  une  table  ;  à  gauche  de  cette  table  un  grand 
fauteuil  pour  Briciueville,  à  droite  une  chaise  pour  Adrienne. 
—A  droite,  au  premier  plan,  une  petite  table. 

SCÈNE  PREMIÈRE 
Briqueville,   Adkienne,   Madame  Lebbeton. 

Axi  lever  du  rideau,  Adrienne,  assise  à  droite  de  la  table, 
continue  une  lecture  à  haute  voix;  Briqueville,  bien  com- 
10  modément  et  paresseusement  enfoncé  dans  son  fauteuil,  ne 
quitte  jws  des  yeux,-  un  seul  instant,  Adrienne.  Madame 
Lebreton  est  occupée  à  préparer  le  café  »ur  le  petit  guéH- 
don  de  gauche. 

Adrienne,  lisant. 

«  D'Artagnan  '  était  vainqueur,  sans  beaucoup  de  peine, 
15  «  il  faut  le  dire,  car  un  seul  des  alguazils  était  armé  ;  en- 

1  L'Été  .  .  .  Martin,  "  Indian  summer."  The  feast  o(  Saint  Martin 
fell  ou  November  11,  whieh  date  frequently  corresponds  with  the  last 
warm  days  of  the  year.  Figuratively  the  expression  iniplies  a  revival 
of  youthful  feelings  in  an  old  person.    Cf.  p.  VA,  W.  23r^l^- 

Grammatical  référence  for  use  of  the  féminine  article,  Fraser  and 
Squair,  French  Grammar,  §  331. 

a  </(■,<!  j/PHX,  "withhiseyes."  _ 

8  The  quotation  which  follows  is  from  a  famous  novel.  Lm  Troi$ 
Mousquetaires,  by  Alexander  Dumas,  the  Elder  (1802-1870).  U'Aila- 
gnan  is  the  hero  of  the  novel. 
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2  L'ETE  DE  LA   SAIST-MARTIX 

«  oore  se  défendit-il  »  pour  la  forme.  Il  est  vrai  que  les 
«  trois  autres  avaient  essayé  d'assonnner  le  jeune  homme 
«  avec  les  chaises,  les  tabourets,  et  les  poteries,  mais  deux 
«  ou  trois  égratignures  faites  par  la  flaml)erge  du  Gascon  - 
6  «  les  avaient  épouvantés.  Dix  minutes  avaient  suffi  à  leur 
«  défaite.  D'Artaguan  était  resté  maître  du  champ  de 
«  bataille.» 


Et?. 


BKI'^TFA'ILLE. 


ADKIENNE. 


Et  c'est  fini. 

BKIQUKVIM.E. 

10     Cîoniment,  c'est  ?  .  .  . 

ADRIEXNE. 

Le  premier  volume  finit  là,  mais  il  y  en  a  un  second' . 


BRIQUEVILLE. 


A  la  bonne  heure.* 


ADRIEXNE,  se  levaiit. 
Je  vais  le  chercher  .  .  . 


1  se  défendit-il.  For  the  inversion  of  verb  and  subject  see  §  237  :  3. 
a  du  Gascon.  D'Artaguan  was  a  Gascon,  i.e.  was  born  in  Gascony. 
8  UH  second.    On  the  distinction  between  second  and  deuxième  see 

§  422  :  b. 

*A  la  bonne  heure.  Literally,  "  at  the  good  hour,"  i.e.  "conven- 
iently,"  or  "  at  the  proper  moment,"  e.g.  Je  suis  arrivé  h  la  bonne 
heure.  As  an  exclamation  tlie  expression  may  be  translated  usually 
as  "  very  well,"  or  "  ail  right."  Hère  translate  by  "  That  is  a  good 
thing." 
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BRiQUKViLLE,  se  levant  aussi. 
Par  exemple  !  '  ...  je  ne  permettrai  pas  que  vous  vous 
donniez  *  la  peine  .  .  . 

ADRIEXNE. 

Monsieur  .  .  . 

BKIQUKVILLK. 

C'est  moi  qui  irai  .  .  . 

ADRiEXNE,  Varrètant. 

Monsieur  ...  je  vous  en  prie,"  monsieur  .  .  .  ma  tantes 
me  gronderait,  n'est^e  pas,  ma  tante  ?     (Madame  Lebre- 
ton  ne  répond  pas.)     Ma  tante  !  .  .  . 


MADAME  LEBRETON. 


Hé? 


ADRIENNE. 

î^ 'est-ce  pas  que  tu  me  gronderais  si  je  souffrais  que 


monsieur 


10 


MADAME  LEBRETON. 


Certainement  je  vous  .  .  .  je  te  *  gronderais 
gronderais  très  fort  .  .  . 


jeté 


1  Par  exemple,  "  nonsense!  " 

2  donniez.    For  this  use  of  the  subjunctive  see  §  269  :  2. 

8  je  voua  en  prie,  "I  beg  you  not  to."  En  [of  it]  bas  often  merely 
a  vague  référence  to  some  preceding  idea.  In  Old  French  en  was  thus 
used  in  many  expressions  where  it  bas  since  been  abandoned.  In  Mid- 
dle  and  early  Modem  French,  on  the  contrary,  it  was  omitted  in  many 
expressions  where  it  is  now  employed.  Compare  seventeenth  century  : 
il  eut  ainsi,  vouloir  a  quelqu'un,  and  Modem  French,  il  en  est  ainsi, 
en  vouloir  à  quelqu'un.    See  §  'J&I  :  a. 

*  te.  The  change  of  the  pronoun  is  significant.  If  Adrienne  were 
really  the  nièce,  te  would  be  correct.  Madame  Lebreton  forgets  the 
déception  for  a  moment.    See  §  373  : 1. 


4  VÉTÉ  DE  LA   SAINT-MARTIN 

ADRiKNNK,  l  BrlquevUle. 

Vous  entendez  .  .  .  (Madame  Lebreton  vient  verser  le 
café.)  Kemettez-vous  là  .  .  .  (Elle  le  force  doucement  à  se 
rasseoir.)  Vous  allez  prendre  votre  café,  bien  tranquille- 
ment, bien  gentiment  ...  Je  vais,  moi,'  aller  chercher 
5  ce  second  volume  ...  et  je  me  dépêcherai  pour  ne  pas 
vous  faire  trop  attendre  la  suite  des  aventures  du  cheva- 
lier d' A  rtagnan. 

BRIQUF.VILLK. 

Mais  vous  ne  savez  pas  où  il  est,  ce  second  volume  .  .  . 

ADRIENNE. 

Dans  la  bibliothèque,  sur  la  planche  d'en  haut 

BRIQUEVILLE. 

10     Jamais  vous  ne  pourrez  atteindre  .  .  . 

ADRIEXNE. 

Je  monterai  sur  une  chaise  .  .  . 


BRIQUEVILLE. 

N'allez  pas^  tomber  au  moins,  n'allez  pas  vous  faire  de 
mal. 

ADRIENNE,  sc  dirigeant  vers  la  porte  de  droite. 
N'ayez  pas  peur. 

BRIQUEVILLE. 

1.")     Prenez  bien  garde.      (La  suivant  des  yeux  jusqu'à  ce 
</ nielle  soit  sortie.)     Ah!'' 

»  moi.  The  rtisjunctive  form  of  the  pronoun  is  used  for  emphasis, 
hère  in  apposition  with  the  preceding^V.    See  §  372:  2. 

'^  N'allez  pas  =  prenez  garde  de,  "  take  care  not  to."  Translate  the 
whole  sentence  as  follows  :  "But  take  care  not  to  fall,  don't  hurt  your- 
self." 

8  Notice  how  cleverly  the  dramatists  hâve  succeeded  at  the  outset 
of  the  play  in  expressinR  Kriqueville's  affection  for  Adrienne. 


SCÈXE  H 


SCÈNE  II 
Briqueville,  Madame  Lebreton. 

BRIQUEVILLE,    USSis. 

Mais'  qu'est-ce  que  c'est  que  cette  nièce-là,  à  la  fin, 
madame  Lebreton? 

MADAME  LEBRETON,  descendant  en  scène.'* 
Monsieur .  .  . 

BRIQUEVILLE. 

Qu'est-ce  que  c'est  que  cette  nièce? 

MADAME   LEBRETON. 

C'est  ma  nièce,  monsieur.  .  .  5 

BRIQUEVILLE,  prenant  son  café. 

Comment  se  fait-il  que  jamais  vous  ne  m'ayez*  parlé 
d'elle  ?  .  .  . 

MADAME    LEBRETON. 

Je  ne  fais  que  cela  depuis  *  quinze  jours  *  .  .  . 

BRIQUEVILLE. 

Oui,  mais,  avant  ces  quinze  jours,  jamais  vous  ne 
m'aviez  dit  un  mot  ...  lO 

1  Mais  . .  .fin,  "  Who  in  the  world  is  this  nièce  ot  yours,  anyway?  " 

^descendant  en  scène.  "Corning  dowu  the  stage,"  Le.  walking 
towards  the  front  of  the  stage. 

^  ayez.    On  the  mood,  consult  §  260:  6. 

*  On  the  tense  employed  with  depuis,  il  y  a,  and  voila  consult  §  257  : 2, 
and  §  258  : 4. 

"  quinze  jours.  The  French  count  both  the  flrst  and  last  days  of  a 
week.    Therefore  a  week  is  huit  jours,  and  a  fortnight  is  quinze  jours. 
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L'ÉTJC  de  la   SAIST-MARTIS 


MADAMK    LKHHKTON. 

C'est  que  jamais  vous  n'aviez  pris  la  peine  de  vous 
informer  ...  je  ne  suis  point  fâchée  de  glisser  cela  en 
passant  .  .  .  Voilà  vingt  ans  que  je  suis  '  au  service  de 
monsieur,  et  pas  une  seule  fois,  pendant  ces  vingt  ans, 

6  pas  une  seule  fois,  monsieur  ne  m'avait  fait  l'honneur  de 
me  demander  des  nouvelles  ^  de  ma  famille  .  .  .  mais  vous 
vous  êtes  joliment  rattrapé''  depuis  que  mademoiselle  ma 
nièce  a  mis  le  pied  dans  cette  maison.  Ça  a*  été  tous 
les  jours  des  questions  nouvelles.     D'où  vient-elle,  votre 

10 nièce?  Oùva-t-elle?  Qu'est-ce  qu'elle  fait?  Qu'est-ce 
qu'elle  a  fait?  Qu'est-ce  qu'elle  va  faire?  Je  croyais 
avoir  suffisamment  répondu  ;  mais  puisque  vous  avez,  à 
ce  qu'il  paraît,  oublié  ce  que  je  vous  ai  dit,  je  ne  de- 
mande pas  mieux  que  de  recommencer  .  .  . 

BRiQUEviLLE,  sc  leoant. 

15  Eh  non,  madame  Lebxeton,  je  n'ai  pas  oublié  ce  que 
vous  m'avez  dit  .  .  •  Vous  m'avez  dit  que  vous  aviez  un 
frère  .  .  . 

MADAME    LEBKETON. 

Certainement,  j'en  ai  un  .  .  . 

BRIQUEVILLE. 

Que  ce  frère,  horloger  de  son  état,  s'était  expatrié; 
20  qu'il  était  allé  s'établir  en  Amérique,*  à  Philadelphie  .  .  . 

1  je  suis.    Compare  note  4,  p.  5. 

s  nouvelles.  This  word  euters  into  a  number  of  interesting  expres- 
sions in  French  ;  e.g.  Il  m'a  demandé  de  mes  nouvelles  =  "  he  asked 
me  what  I  had  been  doing."  Sometimes  a  threat  is  implied,  as  :  Votis 
entendrez  de  mes  nouvelles  =  "  you  will  hear  from  me  (to  your  sor- 
row"). 

s  mais  .  .  .  rattrapé^  "  but  you  hâve  made  up  for  it  well." 

*  Ça  a.    The  correct  forin  would  be  with  elision,  Ça  été. 

s  en  Amérique.  For  the  use  of  the  article  or  préposition  with  names 
of  countries,  cities,  etc.,  see  §  118;  1,  2;  §  119: 1,  2. 


SCÈXE  II  7 

Î'ADAMK    LKBRKTON. 

Philadelphie,  c'est  bien  cela. 

BKigUEVILLE. 

Qu'il  s'y  était  marié  ;  qu'il  avait  eu  une  fille  .  .  . 

MADAME    LEBUETON. 

Une  fille  qui  est  ma  nièce  .  .  .  ma  nié  o  qui  était  là 
tout  à  l'heure.  Elle  est  ma  nièce,  puisqu'elle  est  la  fille 
de  mon  frère.  5 

BRIQUEVILLE. 

Assurément.  Vous  m'avez  dit  qu'elle  avait  requ  une 
très  belle  éducation  ;  qu'elle  était  entrée  comme  gouver- 
nante dans  une  famille  américaine  ^  ;  que  cette  famille 
américaine  ayant  fait  un  voyage  en  France,  votre  nièce 
avait  profité  de  l'occasion  pour  venir'  passer  quelques  10 
jours:  près  de  vous  ;  qu'elle  était  arrivée  à  Paris,  il  y  a 
environ  trois  semaines  ;  que  là  on  lui  avait  dit  que  vous 
étiez  ici,  en  Touraine,  avec  moi,  et  qu'alors  elle  était 
venue  vous  rejoindre  en  Touraine  .  .  .  C'est  bien  cela, 
n'est-ce  pas  ?  c'est  bien  là  '  ce  que  vous  m'avez  dit  ?         15 


Sans  doute  .  .  . 
Eh  bien  .  .  . 
Eh  bien  quoi  ? 


MADAME   LEBRETON. 

BRIQUEVILLE. 
MADAME    LEBRETON. 


1  iméricaine.    On  the  position  o£  the  adjective  consult  §  352. 

3  venir.  Note  the  différence  in  meaning  between  venir  immefliately 
followed  by  an  iufinitive,  venir  followed  by  «  +  infinitive,  and  venir 
foUowed  by  de  +  infiuitive. 

3  là  is  hère  used  reduudaally,  although  it  may  be  said  to  lend  some 
emphasia  to  tbe  speech.    Compare  :  Que  me  dites-vous  l'a  } 
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BRlyUKVIIiLK. 

Eh  bien  ...  je  ne  sais  pas,  moi  ...  il  me  semble  qu'il 
doit  y  avoir  autre  chose  .  .  . 

MADAME    LEBKETON. 

Et  quoi  donc,  s'il  vous  plaît  ? 

BRK^UKVILLK. 

Je  ne  sais  pas  .  .  .  mais  en  la  regardant,  en  l'écoutant 
5 ...  ce  (jne  vous  m'avez  dit  n'explique  pas  du  tout  cette 
singularité  qui  est  eu  elle,  ni  cette  grOce  incompara- 
ble ..  . 

MADAME    LEHUETON. 

Ah  !  vous  trouvez  qu'elle  a  ?  .  .  . 


Oui. 


UKIQUEVILLE. 


MADAME    LEHKETON. 

10     C'est  qu'elle  tient  de  '  sa  tante,  monsieur  ! 


Oh! 


BKIQUEVILLE. 


MADAME    LEBRETON, 


Voilà  l'explication. 

Elle  va  reprendre  sur  la  table''  le  plateau  qu'elle  y  a 
apporté.^ 

1  tient  de.  The  student  sbould  be  iiistructed  iu  the  most  important 
expresHions  formed  with  tenir.  Translate  :  Qu'a  cela  ne  tienne  ;  s'il 
ne  tient  qu'a  cela  ;  tons  vos  meubles  ne  pourront  tenir  dans  cet  apparte- 
ment. Littré's  dictionary  gives  seventy-two  shades  of  meaning  under 
tenir.    Tenir  de  hère  means  "  to  take  after." 

2  sur  la  table.  Sur=from.  Compare:  Je  Va  pris  dans  un  tiroir. 
On  the  différences  in  usage  between  English  and  French  prépositions 
consult  §  436  to  §  4M. 

s  apporté.  Distinguish  the  following:  porter,  apporter,  emporter^ 
rapporter,  mener,  amener,  emmener,  ramener. 


sckss  ///  • 

BRIQUKVILIiB. 

C'en  est  une,  en  effet  .  .  .  cependant  .  .  .  enfin,  ce  qui 
est  sûr,  c'est  que  vous  avez  pour  nièce  une  des  plus 
délicieuses  petites  personnes  que  j'aie'  jamais  rencon- 
trées' .  .  . 

Rentre  Ailrienne  par  la  droite,  un  livre  à  la  main.        * 


SCÈNE  III 

Les  Mêmes,  Adrienne. 

ADRiEKXE,  montrant  le  livre. 
Je  l'ai  trouvé  .  .  . 

MADAME  LEBRETON,  ck  BriquevUle. 
Et  vous  n'avez  plus  rien  à  me  demander  ?  .  .  . 

BRIQUEVILLE. 

Non,  madame  Lebreton,  plus  rien»  .  .  . 

MADAME   LEBRETON. 

Je  m'en  vais  alors  . .  .    (Revenant  *  sur  se»  pas.)    Mais, 
,  vous  savez,  si  ça  vous  amuse  que  je  le  redise»  encore  une  10 
fois  .  .  .  j'ai  un  frère;    ce  frère  est  allé  s'établir  en 
Amérique,  à  Pondichéry  ... 

1  aie.    For  the  mood  consult  §  270  :  3. 

a  rencontrées.    On  the  agreement  of  the  past  partlciple  after  avoir 

consult  §  2i)l. 

«  pltis  rien.    Note  the  omission  of  ne. 
*  Revenant.    Distingiiish  revenir  and  retovmer. 
6  redise  is  subjunctive  bccause  it  is  in  a  subordinate  clatue  dépend- 
ez ing  on  the  verb  amuse  which  expresses  émotion.    See  §  289  :  4. 
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Vous  dit»'»  '.' 


IIKIUl  KVIL.LK. 


AlUtlKNXK. 

Kli  non  .  .  .  jiiu  tant»!  .  .  .  pas  ù  l'oiidicla^ry  ...  à  IMii- 
lailt'Iphif,  ma  taiiU-,  à  riiilatli-lphif. 

MADAMK    I.KHUKTOX. 

Oui  .  .  .  oui  .  .  .  ("t'st  jusU'.      (J  Hri>im'nllt-.)     QiiVst- 
r.c.'  .|iif  vous  voul»'/!'.  .  .  cVst  votre  fauti-,  à  fom;  ilv.  ré- 
péter les  cliobcs  on  finit  par  les  oublier-  .  .  . 

Elle  soit  pur  lu  ijanche  in  t'uiportant  le  }d(iteHu. 
SCÈNE  IV 

AdIUKNXK,     niU<a'KVILI,K. 

Bi-iij>i<>t;i!/('    s'iiinfii/h'    ihtiin    .sou   funtvinl    sans    cesser    -le 
rt'ijitrihr  Ailrieiuia.      (M/e-ei  s'assieil  .,    '<  phicf  ({n'ella 
u>     ocriijMit  ((H  lecer  du  rideau.  —  Petit  ma.  .eut  de  silence. 

ADKIEXXE. 

Là  .  .  .  êtes-vous  bien  ?  .  .  . 


HRIQl'KVILLE. 

Oh  !  oui  ...  je  suis  bien. 

AoitiKN-VK,  nncnint  le  livre  et  commenrant  à  lire. 

Dt'uxiènie  volume.  Chapitre  premier.''  D'Artagnan 
resté  seul  avec  nuulame  Honacieux  .  .  . 

1  Qufn/  .  .  .  i-oak'Z,  "  Whiitciui  you  expwf.'"  or  "  I  t-an't  help  it." 
Tlie  i)iir;is(!  is  équivalent  to  Q/te  inmlvz-vous  qw  f  ij  fmse .* 

-  i)nhli<-r.  Note  that  ail  in-uiwsitioiis  except  en  require  the  iiifinitive 
in  vtTbal  eonstriictinns. 

•i  nnniirr.  Onlina!  niuiM-nilH  .in-  ns^d  bcfore  nouns  deiioUn^  tW- 
Htnv,  diitpter,  scène,  or  pu</c.    See  §  427  :  3. 


,SV/!\K  /r  11 

BKiwi'KViLi.K,  Heufourniit  diiitH  non  fauteuil. 
Tout  i\  fait  bitMi  '  .  .  . 

A  Dit  I  Kx  N  K,  rtpreHUHt. 
D'Arti4;nan  resté  seul  .  .  . 

iiKK^uKviM.K,  iitU'rrfiiHiKint  ciiritre. 

Tout  à  fait .  .  .  tout  à  fait* .  .  .  j»!  ne  saurais  '  trop  le 
(lire,  Tii  troj»  vous  remercier;  ear  si  je  suis  aussi  bien  (jue 
cela,  c'est  à  vous  que  je  le  dois.  ' 


Oh  !  à  moi .  .  . 


Oui,  oui,  à  vous 


ADKIKNNK. 


HKIQUKVIM.K. 


AUKIENXK. 


S'il  en  est  ainsi,*  je  suis  bien  aise  (l'être  venue  voir  ma 
tante.     Reprenant.)     D'Artagnau  resté  seul  avec  .  .  . 

BRKiUKviLLE,  înterromjyaut  encore. 

Et  certainement  si,  il  y  a  deux  mois,  le  jour  où  je  suis  lo 
arrivé  ici,  queU^u'un  m'avait  annoncé  (jue  je  serais  au- 
jourd'hui d'aussi  joyeuse  humeur,  j'aïu-ais  répondu  à  ce 
quelqu'un  qu'il  ne  savait  pas  ce  qu'il  disait;  car  je 
n'étais  pas  gai,  allez,'  le  jour  où  je  suis  arrivé  ici,  je 
n'étais  pas  gai  du  tout.      Un  neveu  à  moi  *  .  .  .  j'ai  un  15 

1  Tout  .  .  .  bien.    He  is  completiiiK  his  first  n-niark. 

2  The  siime  reinark  coiitinued  to  emphasi/.t;  how  vt-ry  happy  he  is. 
8  Sauraii.    The  cond'tioual  of  savoir  is  often  iised  as  a  substitute 

for  the   présent   teiise   uf  pouvoir.    Note  thu  oiuissiuii  uf  jias.    See 
§41S:4,  aud4,  u. 

*  S'il  .  .  .  ainsi,  "  If  that  is  the  tase." 

*  allez,    Coiisult  the  v<H'îibulary. 

*  lin  .  .  .  moi,  "A  iiephew  of  mine."    Aiiotlier  French  expression, 
thoiigh  somewhat  eoilo<iuial,  is  un  mien  neveu. 
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neveu  ...  un  garçon  que  j'adorais  autant  que  le  père  le 
plus  tendre  a  jamais  adoré  son  fils  .  .  .  Eh  bien  !  il  venait 
de  '  se  conduire  avec  moi  d'une  façon  '^  indigne,  il  avait 
payé  mon  affection  de  la  plus  noire  ^  ingratitude. 


ADRIENNE. 


Oh! 


BRlgUEVILLE, 

Il  avait  fait  un  mariage  scandaleux. 

ADRIENXE. 

Scandaleux  !  .  .  . 

BRIQUEVILLE. 

Absolument.  A  cause  de  ce  mariage,  je  me  trouvais 
brouillé  avec  tous  les  miens,*  forcé  de  fuir  Paris  et  de 

10  venir  ici  cacher  ma  honte  et  ma  colère.  {Se  levant.) 
Aussi*  j'étais  dans  un  état  d'exaspération  ...  à  ce  point 
que,  lorsque  votre  tante  est  venue  me  demander  la  per- 
mission de  disposer  d'une  chambre  pour  y  loger  certaine 
nièce  qui  lui  arrivait  d'Amérique,  je  l'ai  d'abord  assez 

15  mal  reçue,  votre  tante  .  .  . 


ADRIENNE,  se  levunt. 


Oui,  elle  m'a  dit 


1  venait  de.    Coiisult  the  vocabulary. 

2,  »  d'une  façon,  de  .  .  .  noire.  Compare  note  2,  p.  8.  The  first 
de  =  "  iii,"  the  second  de  =  "  with  "  or  "  by."  The  values  of  Freiich 
prépositions  must  be  niastered  before  the  student  can  expect  to  write 
even  passable  Freiich  prose. 

*  toiLH  les  mietis.    Consult  the  vocabulary. 

6  AU.W  used  as  a  conjuiictioii  at  the  hecinning  or  a  sentence  gcner- 
ally  means  "  se,"  "  theiefore,"  "  accord ingly." 


SCÈXE  IF 
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BRIQITEVILLE. 

Et  tout  ce  que  la  pauvre  femme  a  pu  obtenir  de  moi, 
c'a  été  de  tolérer  votre  présence  dans  la  maison,  à  con- 
dition que  jamais  je  ne  vous  rencontrerais  .  .  . 

ADRiENNE,  allant  vers  la  droite. 

J'avais  une  peur,'  je  me  sauvais  *  bien  vite  dès  que  je 
vous  apercevais  ...  ' 

BRiQUEViLLE,  regardant  Advienne  qui  s^est  éloignée  de  lui. 

Malgré  tout,  un  jour,  nous  nous  sommes  trouvés  l'un 
en  face  de  l'autre,  dans  un  couloir  .  .  . 


ADKIENNE. 

Ce  n'était  pas  ma  faute  .  .  . 

BRIQUEVILLE. 

J'en  suis  bien  sûr  .  .  .  mais  enfin  nous  nous  sommes 
trouvés  l'un  en  face  de  l'autre  ...  et  il  a  bien  fallu  Mo 
vous  regarder  .  .  . 

ADRIENNE. 

Hélas  ! 

BRIQUEVILLE,  sc  rapprochant  un  peu  d' Advienne. 

Je  vous  ai  regardée  ...  et  ma  foi,  je  vous  ai  trouvée 
très  gentille  .  .  . 


ADRIENNE. 


Et  ma  foi  . 


vous  n'avez  pas  eu  tort  ...  15 

Elle  se  rapproche  de  Bviqueville. 


1  une  peur.    The  word  telle  is  understood,  "  I  was  so  afraid." 
'^  sauvais.    Tlie  teiise  iiiiplies  that  tbe  occurrence  was  repeated. 
'fallu.    Consult  the  vocabulary. 
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ISKIQUKVrLLK. 

Une  heure  plus  tard,  quand  madame  Lebreton  est 
entrée  pour  m 'apporter  mon  café,  vous  êtes  entrée  der- 
rière elle  .  .  . 

APKiEXXE,  s' approchant  tout  à  fuit  de  Bnqueville. 
Je  portais  le  sucrier,  moi  .  ,  . 


BRIQUEVILLE. 

5  Oui  ...  Et  il  a  été  sucré,  ce  soir-là,  mon  café,  car, 
pour  vous  voir  de  plus  près,  pendant  plus  longtemps,  j'ai 
pris  dans  le  sucrier  '  je  ne  sais  ^  combien  de  morceaux  .  .  . 
Et  puis  nous  avons  causé,  et  je  me  suis  aperçu  que  vous 
étiez  pour  le  moins  ar  îsi  agréable  à  entendre  qua  re- 

10  garder  ...  je  vous  a  demandé  si,  par  hasard,  vous  ne 
sauriez''  pas  jouer  au  piquet,*  vous  m'avez  répondu  que 
vous  mouriez  d'ennui  le  soir,  quand  vous  n'aviez  pas 
trouvé  *  à  faire  une  demi-douzaine  de  parties  "...  Je  vous 
ai  demandé  si  cela  ne  vous  fatiguerait  pas  de  me  lire 

1^   ous  les  romans'  d'Alexandre  Dumas,  vous  m'avez  ré- 

1  dam  h  mcrior.    Compare  note  2,  p.  8. 

2  saifi.  For  tlie  omission  of  pas  see  note  .3,  p.  11. 

8  sauriez.  In  tliis  sentence  mûrie",  is  used  instead  of  mviez  because 
the  conditional  carries  with  it  a  certain  tinge  of  politetiess.  Savoir 
means  "  to  know,"  "  to  know  liow,"  hence,  "to  be  able."  Pas  is 
employed  contrary  to  the  général  practice, 

*  jouer  au  piquet.  One  aaya  jouer  aux  cartes,  au  piquet,  etc.,  but 
jouer  du  violon. 

6  trouvé.  'Jliere  is  an  ellipsis  hère.  It  might  be  supplied  as  follows: 
trouvé  moyeu  ii  faire,  or  trouvé  l'occasion  ii  faire  =  "  found  an  oppor- 
tunity  to  play." 

Imparties.  This  expression  is  retained  in  Engîish  for  the  game  of 
piquet.  Study  tlie  main  différences  between  the  Freuch  words  part, 
partie,  and  parti. 

'  tous  les  romans.  Dumas  employed  a  corps  of  assistants.  Con- 
sciuciitly  the  volumes  pnhlislietl  nit.h-r  \\U  n.Uiif  inay  be  numberud  iu 
the  huudreds.    The  reniark  is  therefore  not  witliout  humour. 


SCÈXE  1\' 


ir. 


pondu  que  cola  ne  vous  fatiguorait  pas  du  tout,  et  que 
vous  y  prendriez  un  plaisir  extrême.  Voilà  ronunont. 
après  avoir  déclaré  (lue  je  ne  voulais  pas  vous  voir,  je 
suis  arrivé  à  ne  pouvoir  nie  ])asser  de  vous,'  et  connnent. 
vous  êtes  arrivée,"  vous,''  à  faire  de  ces  quinze  derniers:, 
jours  les  jours  les  plus  heureux  peut-être  que  j'aie  ^  passés 
de  ma  vie. 

ADKIKNXK. 

Est-ce    vrai?    je   voudrais    que   ce    fût^   absolument 
vrai  ... 

BRIQUEVILT.K, 

C'est  absolument  vrai,  mais  pourquoi  voudriez-vous  ?     in 

ADRIENNK. 

Parce  qu'on  pourrait  alors  supposer  que  cette  grosse 
colère  commence  à  se  calmer  .  .  . 

HKKil'EVILLR. 

Quelle  grosse  colère  ? 


AnUIENXE. 


Contre  votre  neveu 


lîRIQUEVILLE. 


Ah  !  quant  à  cela  ! 


1.5 


ADRIEXXE. 


Quant  à  cela  ? 


1  ;e  .  .  .  îOK.s.  •'  I  rame  at  l;(st  not  tolip  ablc  tn  do  withoni  you. 

2  i'ow«  .  .  .  iirva-ée  --  vous  nvfz  réussi. 

3  tmiis  =  "  fin-  yoiir  piirt.  " 

*,  6  aie,  fût.    Explaiu  tliese  subjunctives. 


16 


VÉTË  DE  LA  SÂINT-MAKTIN 


BRIQUEVILLE. 

Quant  à  cela,  non  !  Ma  colère  contre  lui  est  toujours 
la  même.  {Allant  se  rosneoir  et  se  renfonçant  dans  son 
fauteuil.)  Ne  parlons  pas  de  lui.  {Aérienne  va  re- 
prendre sa  place  près  de  la  table.  Bnqneville  la  regarde 
h  en  souriant  et  murmure:)  «D'Artagnan  resté  seul  avec 
madame  Bonacieux  ...» 

AURiENNE,  relevant  la  tête,  après  l'avoir  penchée  comme  si 
elle  allait  se  remettre  à  lire. 

Vous  êtes  bon  cependant  ?  .  .  . 

BRIQUEVILLE. 

Oui,  je  suis  bon,  très  bon,  mais  ma  bonté  ne  va  pas 
jusqu'à  ^.  rdonner  ce  qui  est  indigne  de  pardon, 

ADRIENNE. 

10     Et  ce  que  votre  neveu  a  fait,  il  y  a  deux  mois,  est  in- 
digne de  pardon  ?  .  .  . 


Oui  , 
Ah! 


BRIQUEVILLE. 


ADRIENNE. 


BRIQUEVILLE. 


Figurez-vous  .   .  .  ça  ne  vous  ennuie  pas,  au  moins 
15  que  je  vous  parle  de  mes  chagrins  .  .  . 


ADRIENNE. 

Non,  non,  qa  ne  m'ennuie  pas  du  tout .  .  . 


SCÈXE  IV 
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BRIQUEVILLE. 

Eh  bien,  figurez-vous  .  .  .  j'avais  arrangé  pour  lui  un 
irariage  superbe,  de  vieux  amis  à  nous,'  une  jeune  per- 
sonne charmante  .  .  . 


Elle  était  ?  .  .  . 


ADRIENNE. 


BRIQUEVILLE. 

Elle  était  charmante  ...  pas  mal  d'argent,'  très  grandes 
famille  .  .  .  tout  était  bien  convenu,  on  devait  signer  le 
contrat''  le  lendemain  ...  Je  reçois  une   lettre  de  mon 
neveu  :  il  était  désespéré,  me  disait-il  dans  cette  lettre, 
mais  pour  rien  au  monde  il  ne  consentirait  à  épouser 
Marguerite  .  .  .  elle  se  nommait  Marguerite  .  .  .  Voilà  ce  lo 
qu'il  m'écrivait  .  .  .  vingt-quatre  heures  avant  la  signa- 
ture du  contrat  ! .  .  .    Et  si  encore  *  il  m'avait  donné  une 
raison  ;  s'il  m'avait  dit  qu'au  dernier  moment  le  mariage 
lui  avait  fait  une  telle  peur  .  .  .  j'aurais  compris,   mais 
pas  du  tout,  le  mariage  ne  lui  faisait  pas  peur  ;  il  n'épou- 15 
sait  pas  Marguerite,  tout  simplement  parce  qu'il   avait 
envie  d'en  *  épouser  une  autre  .  .  . 


Ah! 


ADRIENNE. 


BRIQUEVILLE,  sc  levant  et  avec  violence  en  frappant  de  la 
main  sur  la  table. 

Et  qui  épousait41  ?  qui  ?  ...  je  vous  le  demande.* 

1  de  vieux  amis  a  nous.    Cf.  un  neveu  à  moi. 

2  pas  mal  d'argent  =  "  plenty  of  money." 

'le  contrat.  In  France  marriages  are  frequently  arranged  by 
parents  or  influential  relations,  and  the  contracting  parties  may  know 
one  another  very  sliglitly.  The  contract  is  sigued  iu  the  présence  of  a 
notary,  and  deals  principally  with  matters  of  property. 

*  Et  si  encore  =  "  and  if  even,"  or  freely,  "  It  would  net  bave  been 
sobadif." 

6  en  bere  refers  to  an  infinité  antécédent  not  expressed. 

tje  .  .  .  demn /i(/e  ="  jost  imagine." 
c 


IS  //A'/'/'   IHC  LA    SM\T-MAirn\ 

ADKiKNNK,  .s«  rcculaiit  Ull  pt'll. 
Je  ne  sais  pas,  moi  .  .  . 

URK^UKVILLK,  (ircr  i'cidt. 

La  fille  (l'un  tapissier  !  ...  la  iîlle  d'un  méchant  petit 
tapissier  iltî  rien  du  tout!'  ... 


Oh! 


ADRIKNXE. 


nUKiUKVILLK. 


5  Et  n'a-t-il  pas  eu  Taitlomb  de  m'éerire  que  je  lui  par- 
d(mnerais  le  jour  où  j'aurais  vu'^  .sa  femme  .  .  .  Vous  de- 
vinez (jue  ma  réponse  ne  s'est  pas  fait  attendre  •' .  .  .  je 
lui  ai  signifié  que  tout  était  fini  entre  nous  et  qui  je  lui 
défendais  de  remettre  les  pieds  chez  moi  .  .  .  Maljjjré  ma 

10  défense  il  a  essayé  deux  ou  trois  fois  ...  je  ne  l'ai  pas 
requ  .  .  .  Jamais  je  ne  le  recevrai  !  Sa  femme  !  . .  .  jamais 
je  ne  la  recevrai,  sa  femme!  Une  grisette!*  le  dernier 
de  notre  race  marié  avec  une  grisette!  {Se  laixftaht 
retomber  ski'  sou  fauteuil.)      Voilà   ce  (\n'û  a  fuit,  mon 

15 neveu  .  .  .trouvez-vous  maintenant  que  j'aie ^  tort  de  lui 
en  vouloir  ?  .  .  . 

ADKIKN'XE. 

Non,  sans  doute  ...  ce  mariage  arrangé  par  vous  .  .  . 
et  rompu  si  brusquement  .  .  . 

1  de  rion  (lu  tout  =  "  of  iio  accoiint,  iiisignificant." 

i j'aurais  ru.    Eiiî,'lish  usiiiie  requires  merely  the  pluperfect. 

8  ne  •«'  cM  .  .  .  attf'n'lrc  =  "  wiis  iiot  long  in  t'oniins."  For  tlie  noun- 
agreeinent  of /(/('<  +  inlinitive  see  §  2K  :  4,  a. 

*  ip'isptte.  This  wonl  lias  iiow  an  evil  associ.ition.  Originally 
ffrix'ptte  meant  "a  cheap  «ray  cloth."  tlipn  l.y  an  extension  of  niean- 
injï.  "youn.i;  workin.i;-sirls"  sucli  as  milliners.  etc.,  who  wear  sueh 
clotlies.  In'this  passai"  either  keep  tl\e  Freiicli  wor.l  or  tiauslaie  by 
"  poor  woïkinjî-îjiil." 

6  aie.    For  the  use  of  tlie  snbjunctive  see  §  21H»  :  (>. 


SC'kXE  i\ 
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BKIQrKVIM.K, 


La  veille  du  contrat  .  .  .  pas  trois  jours  avant,   pas 
deux  jours,  la  veille,  vous  entendez,  la  veille  ! 


ADRIKNXK. 


J'entends;  mais  l'autre,  la  fille  du  petit  tapissier  de 
rien  du  tout,  il  l'aimait  ?  .  . . 


HKIQUEVILLE. 

S'il  l'aimait!  je  crois  bien  qu'il  l'aimait'.'  Dans  cette 5 
lettre  qu'il  m'a  écrite''  et  à  huiuelle  j'ai  fait  la  réponse  que 
vous  savez,  il  y  avait  quatre  grandes  i)ages  toutes  rem- 
plies'' de  cet  amour:  qu'il  l'auoniit,  qu'il  en  était  fou, 
qu'il  ne  saurait  vivre  sans  elle.  (rrèsvioeDwnt.)  Étaient- 
ce  là*  des  raisons  pour  aller,  la  veille  d'un  contrat  ?  . .  .    lo 


ADRIEXXE. 

Non,  sans  doute,  mais  vous  savez,  nous  autres  femmes,' 
dès  qu'il  y  a  de  l'amoiu-,  nous  sommes  tout  de  suite 
moins  sévères  .  .  .  cependant  je  conviens  que  votre 
neveu  vous  a  offensé,  et  je  comprends  que  vous  soyez  en 
colère  contre  lui  .  .  . 

1S'«  l'aimait  .  .  .  l'aimait .' =^  "Love  her  \  I  should  tliink  lie  did 
love  lier." 

2  Écrite.    Explain  tlu>  agreement  of  écrite. 

s  toute-t  remplies  =  ''■  quite  tilled."  Toutes  is  liere  an  advorb  niodi- 
fying  remplies.  For  tlie  féminine  and  plural  form  of  the  adverb  con- 
snlt  carefuUy  §  406  :  0,  a. 

*  Étaient-ce  Ui.  On  ce  as  représentative  subjeet  fonibiiied  often 
witli  a  plural  verb  see  §  38.1  : 1,  2.      For  the  tise  of  /<(  hère  tonipare 

note  ."),  p.  7. 

5  nous  autres  femmes  =  "ve  '.vonien."     On  this  pleonastio  use  of 

autres  consult  §  406  :  2,  c. 
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A'i?r/!,'  DE  LA   SAIXT-MAHTiy 


HKiQUKviLLK,  gaiement. 

Ah  !  bah  !  je  ne  lui  ilemande  qu'une  chose  maintenant, 
(î'est  lie  nu'  laisser  tranquille  ...  ne  parlons  plus  de  mon 
neveu  ...  et,  si  vous  le  voulez,  revenons  à  d'Artagnan  .  . . 


ADKIENNE. 


Je  veux  bien. 


BKiguKviLLK,  Se  reiifunçaut  dans  son  fauteuil. 

r,     Tià  .  .  .    (A   demi-voix.)      «Resté  seul   avec  madame 
Bonacieux»  .  .  . 

ADRiENXE,  reprenant. 

«TVArtagnan   resté  seul    avec   madame  lionacieux  se 
retourna  vers  elle,  la  pauvre  femme  était  renversée  dans 
un  fauteuil»  .  .  . 
10  Entre  madame  Lebreton  par  le  fond. 


SCÈNE  y 

Briqukville,  Adriexne,  Madame  Lebketon. 

MADAME    LEBRETOX. 

Monsieur  .  .  . 

BRIQUEVILLE. 

Hein  ?  quoi  . .  .  qu'est-ce  que  c'est  ? 

1  The  first  four  scènes  hâve  completed  the  "  exposition  "  of  the  play, 
which  ineans  that  the  spectator  or  the  reader  is  familiar  with  ail  the 
rharacters  and  with  the  incidents  which  lead  up  to  the  "  crisi^',"  or 
"nœud  "  of  the  play.  The  "  nœud  "  is  brought  about  by  the  appear- 
ance  of  the  nephew  and  the  révélation  of  his  relations  with  Adrienne. 
The  "dénouement,"  or  solution  of  the  orisis  (untying  of  the  knot),  is 
niade  possible  through  Briqueville's  love  for  Adrienne. 


SCkXE   V 

MADAMR  LKBRKTON. 

11  y  a  là  quelqu'un  .  .  . 

BRIQUKVILLE. 

Qui  ça,  quelqu'un  ?  '  .  .  • 

MADAMR    LKBRKTON. 

I 

Quelqil'un  (^ui  arrive  de  Paris  .  .  . 
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BRIQUEVILLK. 


De  Paris  ? 


MADAME    LKBRKTON. 

Oui,  monsieur  .  .  . 

BRIQUKVILLE. 

A  qui  en  avez- vous"  avec  ces  airs  mystérieux? 
voyons,  parlez  ...  il  a  un  nom  ce  quelqu'un  ? 

MADAME    LKBRETON. 

Certainement  il  a  un  nom,  mais  .  .  . 

BRIQUKVILLE,  se  levant. 
J'aime  à  croire  que  ce  n'est  pas  ?..  . 


•     •     * 


10 


MADAME    LKBRKTON. 

Eh  bien  si,"*  justement  c'est  .  .  . 

» 

1  Qui  ra,  quelqu'un?    Translate  freely:  "Whoni  do  you  inean  by 

someoiie?" 

2  A  qui  .  .  .  »"»H.i=  "  Whoin  do  you  mi-aii?" 

3  si  is  used  as  an  emphatic  affinnative^08j>eaa^ 
négative  statement.  )  ^,       -,^y   ..ç    MANtiOiîA    ' 


'»•» 


1:ËTE  de  la  SAL\T-MAIiTLy 


Noél!  .  .  . 

MADAMK    I.KHKKTON, 

Oui,  monsieur  ;  c'est  inonsieui-  Noël,  votre  neveu  ;  il  est 
là  .  .  . 

liUIlil'I^VII.I-K. 

Il  est  là?  .  .  . 

MADAMi:    LKIiKKTt)N. 

_r,     Oui,  et  il  atteml  .  .  . 

BRKiUKViLLK,  ullmt  à  madame  Lebreton. 

Eh  bien,  dites-lui  de  ne  pas  attendre  davantage  et  de 
s'en  retourner  par  le  pr.niier  train.  Dites-lui  cela  de 
nui  part,  et  faites  en  sorte  «lue»  l'on-  ne  me  dérange  plus. 
(Il  retourne  vers  non  Jhntenil  en  jHismHt  detrii^re  la  chuhe 
10  d'Adrien  ne.  Madame  Lebreton  reste  au  fond  i>rès  de  la 
ptyrte,  —  A  Adrienne.)     Reprenons.     Voulez-vous  ? 


ADRIEXNE. 

Non;    vous  seriez  maintenant  incapable  d'écouter,  et 


je  serais,  moi,  incapable  de  lire  .  .  . 


BKIQUKVILLE. 


Ah! 


len  sorte  que  and  de  sorte  que  are  conjnnctions  foUowed  by  the 
sul.i...uaive  when  purpose  or  intention  is  involved.  or  when  some  action 
is  ainied  at  ;  e.q.  Faites  m  mrte  que  vous  arriviez  avant  moi.  \VUen 
there  is  a  resuit  obtained,  or  about  to  be  attained,  tbe  indicative  . s 
used  in  tbe  deiK-ndent  danse  ;  e.r/.  Il  a  travadU  eu  [de]  sorte  qu  il  a 
Éle  le  preni'rr  dmis  sa  élusse. 

a  l'on.    Tbe  l  is  bere  nscd  for  purposes  of  eupliony. 


.s C'A. VA'  y  23 

AimiKNNK,  Jernuint  le  licre. 

Tout  à  fait  im-aimblu  .  .  . 

Elle  ae  lève. 

ItKIQUKVILLK. 

Qu'est-ce  <iue  cela  veut  dire  •"  .  .  .  vous  itreiiez  sou  parti 
ctintre  uioi  .  .  . 

ADitîKNNK,  (h'Hi'.enfhint  en  scène? 

Pas  du  tout  .  .  .  pas  du  tout  ...  je  ne  prends  pas  du  5 
tout^  .  •  •  j«  vous  demande  pardon,  je  sens  bien  que  je 
n'aurais  dû  rien  dire  .  .  .  mais,  en  vous  entendant  chas- 
ser ainsi,  avec  des  paroles  si  dures,  un  neveu,  votre  seul 
parent,  (jue  vous  avouez  vous-mônie  avoir  si  tendrement 
aimé,  il  ne  doit  pas  vous  paraître  extraordinaire  (iue,io 
malgré  moi  .  .  .  Encore  une  i'ois,  monsieur,  je  vous  de- 
mande pardon,  je  vous  demande  bien  pardon.  .  .  . 

BKiyuEViLLE,  Venant  à  Adrienne. 

A  quoi  bon  le  recevoir,  puisque  je  suis  décidé  à  ne  pas 
faire  ce  (pi'il  vient  me  demander?  ...  il  ne  me  poursui- 
vrait pas  de  la  sorte,*  s'il  savait   combien  cela  est  in- 15 
utile  •''... 

Maihune  Lebreton,  pendant  ces  répliques,  passe  à  gauche 
et  ra  s'appuyer  sur  le  dossier  du  fauteuil  de  Brique- 
ville. 

1  Qu'cKt-ce  .  .  .  dire  ?  =  "  Wliiit  does  that  mean  ?  " 

2  dfucdiiUint  en  scèup  =  "coiiiiiifj  <lowu  the  stage  {Le.  forward)." 

3  p„s  lia  tout  =  "  iiot  Ht  ail."    parti  is  understood  in  this  last  phrase. 
4 ,;,.  /„  surir  -  '•  in  this  way."    Otlier  Freiicli  alternatives  would  be 

<1f  vrftc  iiKinih-i'  or  iiiii»i. 

■•rwnbirn  .  .  .  inutile.    Oltserve  that  the  adverb  is  sometimessepa- 
ruli'd  in  Freneh  froni  the  adjective  wliieh  it  modifies. 
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VÊTE  DE  LA  SAIST-MAHTIS 


AURIKNNR. 

Il  a  tort,  mais  peut-être  croit-il  '  avoir  à  vous  donner 
des  raisons  «[ui  pourraient  ... 

HHigURVILLK. 

Des  raisons!  .  .  ,  après  ce  que  je  vous  ai  diL,  vous  ad- 
mette/, vous,  qu'il  puisse-  y  avoir  des  raisons  ?  .  .  . 


ADKIKXNR. 


B     Pas  moi,  mais  lui 


HKIQUKVIM.K. 

Nous  (^tions  si  tranquilles  ...  si  heureux  .  .  .  vous 

Yoilù  triste  maintenant  ...  et  moi  je  suis  tout  "...    Si 

je  lo  recevais,  ce  serait  pour  en  finir  une  bonne  fois,  pour 

lui  ôter  toute  envie  de  revenir  et  pour  le  prier  de  ne  plus 

10  me  tourmenter  ainsi  .  .  . 

ADKiKNNE,  tristement. 
Recevez-le  donc  pour  cela  .  .  . 

KUlyUKVILLE. 

Vous  le  voulez  alors  ?  .  .  . 


Moi 


ADRIENNR. 

mais  je  n'ai  pas  à  vouloir  *  .  .  . 


BRIQUEVILLE. 

Dites-moi  que  vous  le  voulez  et,  à  caure  de  vous,  je  le 
16  recevrai. 

1  croit-il.    See  note  1,  p.  2,  on  verb  and  snbject  order. 
^puisse  is  siibjunctive    because  of   the  question  implied    in  the 
principal  clause. 

8  tout.    Sonie  8uch  Word  as  bouleversé,  "  upset,"  is  understood. 
*je  .  .  .  vouloir  =  "  I  bave  no  right  to  wish  (anything)." 


srk\K  V 
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A  cause  de  inui  ? 


Vou»  le  voulez  ? 


Je  vous  en  prie 


AIIKIKNNB. 


HKigCKVILLB. 


ADKIENNB. 


HKUn'^VILLE. 

Dites  que  vous  le  voulez  ? 

ADRIEN  NE. 

Jeue  puis  vraiment  pas  .  .  .  n'est-ce  pas,'  ma  tante?  ...» 

MADAME  LBUKEToN,  descendant  en  scène  et  venant  à 
Brkjuevilte. 

Eh,  dis-le  donc,  ma  nièce  ...  je  le  dirais  tout  de  suite, 
moi,  si  cela  devait  produire  le  même  effet  .  .  . 

HKiyuKviLLE,  à  madame  Lehreton. 
Ça  ne  produirait  pas  le  même  effet.     (^1  Adrienne.) 
Eh  bien?  .  .  . 

ADRIEXNE. 


Eh  bien,  soit  !  ...  je  le  veux  .  .  . 

BRIQUËVILLE. 

Il  suffit.    (A  madame  Lehreton.)  Dites-lui  de  venir  . .  . 

MADAME    LEBRETON. 

Que  de  façons,  mon  Dieu,  pour  faire  une  chose  dont 

vous  mourez  d'envie  !  '^ .  .  . 

Elle  sort  par  le  fond. 

i  n'est-ce  pat  =  "cfinl?" 

2  Que  .  .  .  d'envie  =  "Good  gracious!  what  »  lot  oî  ftiâ»  about  dùing 
Bomethins  that  you  are  dying  to  do."  que  la  used  In  an  exclamatory 
sensé  as  the  équivalent  of  combien,    que  de  =  combien  de. 


10 
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L^ËTÉ  DE  LA   SAINT- MARTIN 


UUIQUKVILLE. 

Quant  à  cela  non,  par  exemple  .  .  .    votre   tante    se 
tron.pe  ...  je  ne  l'ai  fait  que  parce  que  vous  n.e  lavez 
aenuin.l.:.;  et,  à  dire  le  vrai,  j'aimerais  tout  autant  que 
vous  m'eussiez  demandé  autre  chose.» 
5  Entrent  Noël  et  madame  Lebret-i  ixir  le  fond. 


SCÈNE  VI 

AdUIENNE,  liu.QUKVILLE,  NoËL,  MADAME  LeBKETON. 

NOËL. 

Mon  cher  oncle  .  .  . 

i>KiQUEViLLE,  s'en  allant  à  <jauclie. 
Je  vous  souhaite  le  bonjour,  monsieur  .  .  . 

MADAME  LEHUETON,  à  Xoël,  montmut  Advienne. 
C'est  ma  nièce,  monsieur  Noël,  ma  petite  Adriemie  .  .  . 

NOËL. 

La  tille  de  votre  frère,  de  votre  frère  qui  était  horlo- 
10  eer  ■■''... 

MADAME    LEBKETON. 

Oui  ...  et  qui  est  allé  s'établir  .  . . 


NOËL. 


En  Amérique  .  .  . 


'  "ZX'r'  Su.eo.uissiuuof  the  iudctiuite  article  cou.«U§3;X)  :  3. 


SCkSE  VI 


27 


MADA M K    .  /HKKTON. 

Eh   oui  ...  (^-1  liriqitei'iUe.)  Vous  voyez,  lui,  il  con- 
naît très  bien.     (.1  Noël.)  Elle  est  gentille,  pas  vrai  '  .  .  . 

NOËL. 

Certainement,  «la  bonne  madame  Lebreton,  certaine- 
ment. 

Advienne  a  parlé  bas  à  madame  Lebreton.         5 

MADAME    LEBRETON. 

Tiens,  c'est  juste,  je  n'y  pensais  pas  .  .  .  Vous  êtes 
parti  de  Paris  ce  matin,  monsieur  Noël  ;  ma  nièce  me  dit 
de  vous  demander  si  vous  avez  déjeuné  pendant  la  route. 


NOËL. 

Non,  je  n'ai  pas  .  .  .  {Mouvement  d' imitatience  de  Sri- 
queville.)  mais  qa  ne  fait  rien  '^ .  .  .  lo 

MADAME    LEBKETON. 

Comment!  qa  ne  fait  rien  ...  ça  fait  l)eaucoup,  au 
contraire  ...  je  m'en  vais  vous  faire  apporter  une  aile 
de  volaille. 

bKiyUEVlLLE. 

Ah  qà,  mais' .  .  . 

MADAME  LEBRETON,  imitant  Advienne. 

Je  le  veux*  ...  (-1  Adrienne.)  Viens-tu,  ma  nièce?     15 

Elle  ■     •  .)ar  le  fond. 

1  pas  vrai.    A  colloquial  abbreviation  for  n'es.-il  pas  vrai  or  n-est-ce 

pa-irnii.^  ,  ,      ,,,.,. 

2  ca  .  .  .  rien.    Consult  the  vocîibulary  under  faire,    htudy  the  idio- 

iiiatii!  uses  of /«ire. 

8  Ah  ru,  miii.i  =  "  r>»t  I  say." 
*  Je  le  veux  =  "  1  iiisist." 
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ADRIKNNK. 

Je  viens,  ma  tante.     {Saluant  NoB.)     Monsieur. 

NOKL,  saluant. 
Mademoiselle. 

Adrienne  sort  également  par  le  fond. 


SCÈNE  VII 
Noël,  Bkiqueville,  2»^is  Madame  Lebketon. 

BKIQUEVILLE. 

Eh  bien,  monsieur  ?  .  .  . 

NOËL. 

5     Eh  bien,  mon  oncle,  il  s'ayit  de  cette  chasse  .  .  . 

BRIQUEVILLE. 


Hein? 


NOËL. 


Il  s'agit  de  cette  chasse  ([ue  nous  p.vons  louée  tous  les 
deux  .  .  . 

HHigUEVILLE. 

Ah!  c'est  de  cela  qu'il  s'agit? 

NOËL. 

10  Oui,  j'ai  reçu  les  réclamations  des  voisins  i>our  les 
dégâts  .  .  .  vov.s  savez,  ils  ont  la  mauvaise  habitude  de 
réclamer,  les  voisins  .  .  . 

HI4IQUKVILLE. 

Eh  bien,  il  faut  payer  .  .  • 


SCÈXE    VII 
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NOËL. 

Certainement,  il  faut  payer,  mais  c'est  que,'  cette  année, 
les  réclamations  m'ont  paru  un  i)eu  exagérées;  d'onli- 
naire  nous  en  étions  quittes  pour  deux  ou  trois  nulle 
francs  ;  cette  fois-ci  on  nous  en  réclame  quatorze  mille. 

BKIQUEVILLK. 

Eh  bien,  il  faut  vérifier. 


NOKL. 

Certainement,  il  faut .  .  . 

Entre  parla  gauche^  madame  Lehreton  arec  nu  domes- 
tique portant  h'  d<\}enner  ;  il  y  a  8iir  le  plateau    une 
bouteille  de   vin   couchée   dans    un    peti'    panier;   le 
domestique  dépose  le  plateau  sur  la  table  et  sort  im- 1" 
médiatement  par  la  gauche. 

MADAME    LKBRETON. 

Voici  votre   déjeuner,  monsieur  Noël.     (Elle  arrange 
Vassiette,  le  verre,  la  bouteille,  etc.)     Là.  .  .et  quant  au 
dessert,  vous  en  aurez  ;  j'ai   dit  à  ma  nièce   que   vous 
aimiez   les  fraises;   elle   est   allée,   elle-même,  vous  eni-'"' 
cueillir  dans  le  jardin  .  .  . 

Noël  est  allé  déposer  son  chapeau   sur   une   chaise   au 
fond  à  droite. 


BRiQrF.viLLK,  inquiet. 
Dans  le  jardin,  en  plein  soleil!  ...  au  risque  d'at- 
traper' .  .  . 


20 


1  cV.<t<  qtie  =  "  the  fact  is." 

2  la  f/durhe.    Partie  (f.)  is  nndorstood.    Hence  the  féminine  article. 
«  N()ol  sces  liis  uncle's  sulicitude,  aud  must  feel  tliat  liis  plot  will  be 

Buccessful. 
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Elit'  a  ou  tort. 

MADAMK    LKlîKKTOX. 

N'ayoz  pas  p.Mir,  elle  s'est  mis  sur  la  tête  '  un  grand 
chapeau  de  paille  .  .  .  a.,  ^rr-d,  gra.id  chapeau  .  .  . 

iJH.QUEViLLK  KT  NOËL  se  rapprochant  en  viême  temps  de 

la  table. 

(Ensemble.)     A  la  bonne  heure. 
r,      Ils  se  trouvent  nez  à  nez;'  rhanm  (Vnn  cAté  <1e  la  table. 
Moment  de  silence.      Noël  sa.^sied  à  la  table.      Ma- 
dame Lebreton,  avec  des  préciudions  injinies,  verse  du 
vin  da)is  le  verre  de  Noël. 

MADAME    LEBllKTON,   à  Noël. 

Elle  est  gentille,  n'est-ce  pas,  ma  nièce  ? 

10  Elle  .>iort.  lîriqneville  s'approche  de  la  table  et,  pendant 
que  Noël  commence  à  déjeuner,  Briquerille  regarde  la 
bouteille,  .^oulh'e  le  panier  .  .  .  C'est  de  son  meilleur 
viu  .  .  .  Reqard  furieux  jeté  vers  la  porte  par  Iwpielle 
est  sortie  madame  Lebreton.     liriqneville  redescend  en 

15         .>icèn(',  en  passant  derrière  Noël. 


NOËL. 

Vous  aviez  parfaitement  raison,  mon  oncle,  il  faut 
vérifier  .  .  .  mais  pour  vérifier  j'avais  besoin  du  bail, 
j'avais  surtout  besoin  (bi  périmètre  de  la  chasse  qui 
était  annexé  au  bail  ...  J'ai  cherché  ces  papiers  et,  ne 
20  les  ayant  pas  trouvés  chez  moi,  j'ai  pensé  qu'ils  devaient 
être  chez  vous. 

1  s\'.sr  ûiis  .mr  la  frtc.    The  «k-finito  nrticle  is  hère  used  for  the  pos- 
st'ssivi-  ii<lj<H'tive.    Sce  §  :<"()  :  1. 
■î  n<z  il  liez.    See  the  vociibiihii-y. 
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BRIQUKVILLK. 

Cela  est  possible  .  .  .  jo  crois  en  effet  les  avoir,  et  je  te 
les  ferai  donner  '  .  .  .    C'est  tout  ce  que  tu  as  à  me  dire  ; 

NOKL,  cessant  de  déjeuner,  mais  restant  assis. 
Non,  mon  oncle,  ce  n'est  pas  tout. 


Ah! 


BRIQUEVILLE. 


NOKL. 


J'ai  à  vous  dire  encore  que  vous  n'êtes  pas  juste  et  quer. 
vous  avez  tort  de  m'en  vouloir  autant,  car,  après  tout, 
c'est  un  peu  de  votre  faute  ce  (pii  est  arrivé  .  .  • 


De  ma  faute  ?  . 


BKIQUEVILLE. 


NOËL. 


Eh  oui,  si  vous  n'aviez  pas,  vous,  pensé  à  me  faire 
faire  le  premier  mariage,  jamais  sans  doute  je  n'aurais,  10 
moi,  i)ensé  à  faire  le  second  "^  .  .  . 

BRIQUEVILLE. 

Es-tu  venu  chez  moi  pour  te  moquer  ?  .  .  . 

NOËL. 

Non,  mon  oncle,  non,  je  vous  assure  ...    Je  vous  dis 
les  choses  comme  elles  sont .  .  .    J'étais  tout  à  fait  décide 

1  je  te        .  donner  =  "  I  shall  hâve  them  given    to  you."    Faire 
often  confers  a  passive  force  on  the  iiifiHitive  which  dépends  upon  it. 

^""asftlÙ/'.  .  .  le  second  ="ït  you,  for  your  part,  had  not  thought 
of  having  me  enter  into  the  first  inainhige,  I,  for  my  part,  sl.ouW 
doubtless  uever  bave  thougUt  of  contractiug  the  second." 
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à  épouser  la  j)ersonne  que  vous  aviez  choisie  pour  moi  .  .  . 
C'a  été  ça  le  malheur  '  .  ,  .  car  si  je  n'y  avais  pas  été 
liéeidé,  je  ne  me  serais  pas  occupé  des  quelques  chanj^e- 
ments  qu'il  était  indispensable  do  faire  subir  à  mon 
5  ameublement  de  garçon,^  et  si  je  ne  m'étais  pas  occupé 
de  ces  quelques  changements,  l'idée  ne  me  serait  pas 
venue  d'entrer  chez'  un  tapissier  .  .  . 

BRTQUEViLLK,  ironique. 

Un  tapiesier  !  .  .  . 

Noior.. 

Naturellement,  puis(pi'il  s'agissait  de  .  .  . 

BKIQUKVILLK,  j*a.s.s«»/  ()  (jduche. 
10     Un  petit  tapissier  !  ,  .  , 

XOKL,  toujours  ansis. 

Ce  n'était  pas  un  tapissier  considérable,  mais  il  avait 
de  belles  choses  ...  Je  vis  ciiez  lui  une  étoffe  qui  me 
parut  jolie,  et  j'entrai  dans  son  magasin.* 

BRiQUEViLLE,  allant  tomber  sur  son  fauteuil. 
Dans  sa  boutiqvie  ! 

1  C'a  .  .  .  malheur  -  "  That  was  just  the  trouble." 

2  qu'il .  .  .  garçon  =  "  that  it  was  necessary  to  make  in  my  bachelor 
establishment."  '  Literally:  "  which  it  was  necessary  to  make  my 
bachelor  furniture  undergo."  On  the  governraent  of  ameublement 
con8ult§2î«:2,  rt. 

«  d'entrer  chez.  Entrer  is  a  neuter  verb,  and  consequently  does  net 
directly  govern  an  object.  Dans  is  the  préposition  usiially  employed 
with  it  ;  e.g.  le  roi  est  entré  dans  la  ville,  and  compare  below  1.  13. 

*  magasin.  This  word  is  more  prétentions  than  boutique.  It  may 
be  translated  "  establishment." 


I 


SCENE    VIIl 
NOiiT., 


33 


Dans  sa  boutique,  si  vous  aimez  mieux  ...  et  de  sa 
boutique,  je  passai  dans  son  arrière-boutique  pour  regar- 
Oer  un  meuble  dont  il  m'avait  parlé  .  .  .  {Rajrprochant 
m  chaise  du  fuulenil  de  Briqueville)  J'y  étais  depuis' 
cinq  minutes  dans  l'arrière-boutique,  quand  une  petites 
porte  s'ouvrit,"  et  elle  entra  .  .  . 


Elle? 


BRIQUEVILLE. 


NOKL. 


Oui,  elle!» 

Entre  par  le  fmd  Adrienne  avec  un  grand  chapeau  de 
paille  ;  elle  apporte  des  fraises  dans  un  petit  panier. 


10 


SCENE  VIII 
Les  Mêmes,  Adrienne. 

adrienne. 

J'apporte  les  fraises,  mais  il  faudra  un  peu  attendre. 
{Elle  dépose  son  panier  de  fraises  sur  la  petite  table  de 
droite  ;  eUe  ôte  son  chapeau  de  paUle,  puis,  après  avoir 
un  peu  relevé  ses  manches,  elle  se  met  à  éplucher  ses  fraises 
et  à  les  arranger  sur  une  assiette,  sans  avoir  Vair  de  prendre  15 
garde  à  Briqueville  et  à  Noël.) 

NOËIi. 

Elle  entra  ...  et  dès  qu'elle  eut  paru,  je  sentis  naître 
dans  mon  âme  une  inquiétude,  un  désir  constant,  irrésis- 

1  depuis.    See  note  4,  p.  5. 

2  s'ouvrit.    Ouvrir  being  a  transitive  verb  require»  an  object. 
»  This  is  a  charmingly  contrived  and  piquant  coïncidence. 
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tibl.'  (le  la  voir,  i\e  IVuteiulre,  (1«^  me  trouver  auprès 
d'elle,  de  lui  parler,  de  me  reudre  agréable  à  ses  yyux, 
de  .  .  • 

HKIQl'KVILLK. 

Tudieu,  quel  coup  de  foudre  !  .  .  . 


NOËL. 


5     Elle  était  si  jolie. 


HRiQi'KVii.LK,  bas  CH  montrant  Adrienne. 
Tu  vas  me  faire  croire  peut-être  qu'elle  était  mieux  ' 
que  .  .  . 

NoiiL,  regardant  Adrienne  ;  nu  tem]n^. 
Mieux,  non  .  .  .    Je  ne  veux  pas  mentir  .  .  .  elle  n'était 
pas  mieux  .  .  . 

BRIQUKVILLE. 

10     Ni  même  aussi  bien,"  j'en  suis  sûr  ?  .  .  . 


NOËL 


Ah!  si,  par  exemple,  elle  était  tout  aussi  bien,  je  vous 
assure.  {Briqneville,  sans  prêter  aucnne  attention  anx 
paroles  de  Noël,  continue  à  regarder  Adrienne  qui  continue 
à  arranger  ses  fraises.)  Elle  a  un  sourire,  voyez-vous, 
r,inon  oncle,  un  sourire  tout  rempli  de  ihalice"  et  en  même 
temps  tout  rempli  de  bonté  .  .  .  C'est  très  rare  cela  .  .  . 
Je  défierais  l'homme  le  plus  insensible  *  de  voir  ce  sourire, 
et  de  ne  pas  en  devenir  tout  de  suite  amoureux  ...  Ses 
moindres  mouvements  ont  de  la  grâce  ;  il  y  a  dans  toute 

1  mietix.    Consult  the  vocabulary. 
5  bien.    Consnit  tlie  vocabulary, 
8  malice.    Consult  the  vocabulary. 
*  insensible.    Cousult  the  vocabulary. 


scP:\E  y  m 
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sa  personne  un  charme  auquel'  il  est  impossible  de  résis- 
ter  .  .  .    Il  est  vrai  cpie  je  n'essayai  guère,  et  je  m'avouai 
vaincu,  dès  l'instant  où  elle  se  montra.     A  peine  cepen- 
dant, le  jour  de  notre  première  rencontre,  lui  adressai-je 
quelques  paroles,  mais  je  revins,  je  la  revis,  et  chaque» 
fois  elle  me  parut  plus  belle  et  plus  digne  d'être  ado- 
rée ..  .  Il  n'y  eut  plus  alors  pour  moi  d'autre  joie  que 
de  l'aimer,  d'autre  terreur  que  de  ne  pas  être  aimé 
d'elle  ...    Je  lui  en  parlai  .  .  .  devant  son  père,  elle  me 
répondit  et  je  tombai  à  ses  pieds  .  .  .  Jusque-là  l'idée  10 
d'épouser  une  personne  pour  laquelle  je  ne  me''  sentais 
pas  d'amour  m'avait  paru  toute  ^  simple,  et  la  i>lus  ordi- 
naire du  monde  ;  le  jour  où  j'aimai,  cette  idée  qui  m'avait 
paru  toute  simple  me  parut  monstrueuse,  je  brisai  ce 
mariage  aucpiel  vous  aviez  pensé  pour  moi,  je  rompis  15 
avec  cette  famille  dans  latpielle  j'avais  été  sur  le  point* 
d'entrer,  je  rompis  brusquement,  brutalement,  reprenant 
ma  parole  ...  Je  me  rendis  bien  compte  de  l'énormité 
de  ma  conduite,  de  la  colère  dans  laquelle  j'allais  vous 
mettre  et  de  la  peine  que  j'allais  vous  causer,  mais  il  me20 
semblait  que  la  femme  que  j'épousais  n'aurait  qu'à  se 
montrer  pour  que  tout  le  monde  me  pardonnât,  qu'elle 
n'aurait  qu'à  vous  dire  un  mot  pour  que  votre  tendresse 
me  fût  rendue  .  .  .  C'était  là  ma  seule  défense  et  la  seule 
excuse  que  j'invoquai,  jamais  je  ne  vous  dis  autre  chose  25 
que  ce  que   je  viens  vous   dire  aujourd'hui   .  .  •  Con- 
sentez à  la  voir  ...  je  ne  vous  demande  que  cela  .  .  . 
Consentez  à  la  voir.     Le  voulez-vous  ?  .  .  • 

KRlQUEVILLE. 

Non,  je  ne  la  verrai  pas  .  .  . 

1  auquel.    Observe  that  résister  does  not  govem  a  direct  obJMt. 

2  me  need  not  be  translated.    It  is  a  sort  of  etbical  dative.    8ee 

S  :«»2,  note.  ,       .   ^       . 

8  toute.    Explaiii  tbe  form.     *  point.    Distingmsh  point  and  pointe. 
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NOËL. 

Mon  onole  .  .  . 

Ail  n'en  iif,  son  asm'ette  de  fraises  à  la  main,  ff  approche 
tr()s  lenleniciit  de  la  table. 

BRiQUKViLLK,  sc  levant. 

Je  ne  la  verrai  pas.  Je  te  demande  pardon,  mon  gar- 
r)Qon,  je  n'ai  pas  très  bien  t?couté  tout  ce  que  tu  m'as 
dit  .  .  .  j'aurais  écouté  que  tu  n'y  aurais  pas  gagné 
grand'cliose  ;  '  mon  parti  était  pris.  Tu  m'as  cruellement 
offensé.  Tu  as  offensé  plus  cruellement  encore  des  gens 
que  j'aimais  ...  et  la  femme  qu'il  t'a  plu  de  choi.sir,  a 
10 été  de  moitié*  dans  l'offense.  Jamais  je  ne  pardon- 
nerai ...  ni  à  elle  ni  à  toi  .  .  . 


NOKL. 

C'est  votre  dernier  mot,  mon  oncle  ? 

BRIQUKVILLE. 

Oui,  c'est  mon  dernier  mot. 

ADKiEVNE,  ({ui  est  arrivée  tout  près  de  la  table. 
Voici  vos  fraises,  monsieur  Noël. 

NOKL. 

1.1     Merci,  ma  paiivre  enfant,  mais  je  ne  suis  guère  en 
train,''  je  crains  de  ne  pas  faire  grand  honneur  .  .  . 

^j'aurais  . .  .  grand' chone.  "  Even  if  I  had  listened,  you  would  not 
h.ave  gained  a  great  deal."  For  this  conditional  construction  see 
§  2«J5  :  G. 

2a  .  .  .  moi^îV  ="  was  half  to  blâme." 

8  Merci  ...  cm  train  =  "  Thank  you,  my  good  girl,  but  I  am  hardly 
feplinj;  up  to  it."  Note  tbe  foliowing  uses  of  train  :  aller  bon  train  = 
"  tn  Ro  at  a  good  rate  "  ;  il  eut  en  train  de  se  ruiner  =  "  he  is  in  a  fair 
way  to  ruin  himself  "  ;  on  fait  beaucoup  de  train  ici  =  "  tliey  are  mak- 
ing  a  lot  of  noise  hère";  train  de  marchandises—  "  freight  train"; 
train  de  grande  vitesse,  or  train  éclair  =  "  express  train." 


.s t'A:  VA'  IX  W 

ADKIKNNE. 

Bah  !  mangez-les  toujours. 

MKiQUKViiJ-K,  avec  un  peu  (Viminitience.^ 

Allons.  C'est  bien  !  il  les  nuinj,'eva,  ou  il  ne  les  nuvn- 
gera  pas.  (Adri'  ■< ,ie  h  en  va  à  droite  rorendre  son  clMi>mii 
et  mu  i>auier.  A  Xoi'l.)  Nous  nous  sommes  dit,  je  crois, 
tout  eu  que  nous  avions  à  nous  dire  .  .  .  cette  histoire  des 
réclamations  pour  la  cliass*^,  ce  n'était  qu'un  prétexte,  je 
suppose  ? 

NOËL. 

Pas  du  tout,  c'était  sérieux  .  .  . 

BIIIQUEVILLK. 

Ah  !  je  vais  alors  te  faire  donner  les  papiers.     {Allant 
vers  Adrienne  qui  allait  sortir.)    Je  vous  eu  prie,  ayez  laio 
bonté  de  m'envoyer  votre  tante  .  .  . 

ADR'ENNE. 

Oui,  monsieur  ...  oui  ...  je  vais  vous  l'envoyer. 
Elle  sort  j/ar  le  fond.  —  Moment  de  silence.  —  Brique- 
ville  regarde  Adrienne  qui  if  éloigne.  —  Noël,  du  bout 
des  doigt.><,  machinalement,  prend  quelques  fraises  u 
dans  Vassiette. 

SCÈNE   IX 
Briqueville,  Noël. 

NOËL. 

Il  y  a  longtemps  qu'elle  est  ici,  la  nièce  de  madame 
Lebreton?  ... 

1  Briqueville  does  not  like  Adrienne  to  be  solicitous  for  any  one  but 
himself- 
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IIKIQUKVILLIC. 


Il  y  a  quinze  jours 


NOËL. 

C'est  une  charmante  j)er8oune 


•     •      • 


Assurément. 


BRIQUEVILLE. 


NOKL. 


Gracieuse  autant  que  l'un  peut  l'être  '  .  .  .  aimable 


BRIQUEVILLE. 


8     Tout  à  fait  aimable. 


NOËL. 


Je  ne  l'ai  vue  que  pendant  peu  d'instants,  mais  elle  m'a 
semblé  fort  au-dessus  de  son  état. 


BRIQUEVILLE,  s^anîmaiit. 

Je  crois  bien  qu'elle  est  au-dessus  ...  il  n'y  a  pas  dans 
le  monde  de  rang^  qu'elle  ne  pût  tenir,"  et  bien  des  tilles 
iode  duchesse  seraient  heureuses  de  lui  ressembler  .  .  . 

1  l'être.    On  the  use  of  pleonastic  le  see  §  365. 

3  de  rang.    Explain  the  use  of  île. 

'qu'elle  ne  pût  tenir.  For  this  subjunctive  see  §  270: 2.  The  tense 
of  the  subjunctive  »ccording  to  the  usual  rule  (i.e.  présent  tense  fol- 
lows  the  présent  tense,  etc.)  would  be  the  présent.  If,  huwever,  the 
sentence  is  carefully  exarained,  there  will  be  seen  t<>  bo  an  ellipsis,  t.e. 
"  no  rank  whieh  she  might  not  hold  if  circumstanct-s  oallert  lier  to  it." 
put  is,  thereforo,  iinperfect  subjunctive  beiause  it  is  the  second  dénient 
in  a  conditional  statenieiit.  Observe  iilso  that  pa.i  is  omitted  in  the 
uejtative  statement.  Two  thinjîs  may  account  for  tliis.  lu  the  firs^ 
place  pouvoir  is  onc  of  suveral  \ ci bs  (cf.  S'Cair,  a.-rr,  ttvt-:-.-)  whit'n 
may  omit  pus.  Tlie  more  applicable  reasou  for  its  omission  hère  will 
be  disi  Dvered  in  §  418  :  3. 


SCkSE  IX  89 

NOËL,  aouriant. 
Je  pense  tout  comme  vous  .  .  . 

HBlyUEVILLE. 

Tu  penserais 'autrement  que  (ja  n'y  changerait  rien  .  .  . 

NOËL,  ae  levant  et  allant  à  Briqueville. 

Et  malgré  cela,  selon  vous,  si  un  honnête  homme  " 
devenait  amoureux  d'elle,  il  aurait  tort  de  l'épouser  parce 
(qu'elle  est  la  fille  d'un  horloger  ...  ^ 

BRIQUEVILLE. 

Ah  !  nous  y  revenons  !  ' 

NOËL. 

Non,  mon  oncle,  non  .  .  •  pas  du  tout .  .  • 

HRIQUEVILLE. 

Mais  pourquoi  ne  vient-elle  pas,  cette  madame  Lebre- 
ton*^  (Il  L'a  tirer  à  droite  un  cordon  de      mette,  2^1» 

revenant  brmqnenient  à  Noël.)      Ce  n'est  pas  la   même  10 
chose  d'abord,  un  horloger  n'est  pas  .  .  . 

Entre  madame  Lebreton  par  la  gauche.  Elle  est  suivie 
du  domestique  qui  débarrasse  la  table  et  emporte  le 
plateau. 

1  Tu  penserais,  etc.    Compare  note  1,  p.  36. 

2  honnête  homme  =  "  gentleman."  ^^ 

3  Ah  .  .  .  revenons  -  "  Ah,  theie  we  are  back  ai  It  agam. 
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SCÈNE  X 
NoicL,  Briqueville,  Madame  Lebreton. 

BRIQUEVILLE. 

Vous  voilà  à  la  fin  .  .  .  vous  avez  la  clef  du  secrétaire 
qui  est  dans  ma  chambre,  du  grand  secrétaire  ? 

MADAME   LEBRETON. 

Oui,  monsieur  .  .  . 

BRIQUEVILLE. 

Donnez-la-lui.     {Pendant  que  madame  Lebreton  cherche 
5  la  clef.)    Que  faisiez-vous  donc  ?     Il  y  a  un  quart  d'heure 
que  je  vous  attends. 

MADAME   LEBRETON. 

Pardonnez-moi,  monsieur,  c'est  que,  pendant  que  ma 
nièce  était  ici  avec  vous,  on  a  apporté  une  lettre  pour  elle. 
EUe  remet  la  clef  à  Noël  qui  se  dirige  lentement  vers  la 
10        porte  de  droite. 


BRIQUEVILLE. 


Une  lettre  .  .  . 


MADAME    LEBRETON. 

Oui,  monsieur,  ...  ma  nièce  est  obligée  de  partir,  de 
partir  tout  de  suite  .  .  .  Vous  comprenez  quand  elle  m'a 
annoncé  cela  .  .  . 


BRIQUEVILLE. 


1.5     Partir!  .  .  . 


SCÈXE  XI 
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MADAME    LEBRETON. 

Oui,  monsieur,  et  tout  de  suite  encore. 

BRIQUEVILLE. 

Partir  !  .  .  .     {A  Noël.)    Eh  bien,  qu'est-ce  que  tu  fais 
là,  toi?.  .  .  {Le  imissant  presque  dehors.)     Tu  as  la  clef 
du  secrétaire  .  .  .au  premier,*  chez  moi,''  dans  le  tiroir 
de  «auche  ...  tu  trouveras  le  bail,  tu  trouveras  tout  ce  6 
qu'il  te  faudra  ...  • 

NOËL. 

C'est  bien,  mon  oncle,  c'est  bien  !  .  .  . 

//  sort  2>ar  la  droite. 


SCÈNE  XI 
Briqueville,  Madame  Lebreton. 

BRIQUEVILLE,  lie  se  contenant  jtlus. 

Venez  un  peu  ici,^  vous  .  .  .  qu'est-ce  que  vous  avez 

dit?.  .  .  10 

madame  lebretox. 
I.ion  sieur  !  .  .  . 

briqueville. 

Qu'est-ce  que  vous  avez  dit  ?  .  .  . 

madame  lebreton 
Que  ma  nièce  allait  partir  .  .  . 

i  au  premier.  8ee  vocabiilary.  English  "  first  floor  "  is  French 
rezHle-<;hanssée. 

2  chez  moi.  Thîs  generally  lueaiis  "  at  niy  house."  Hère  translated 
"  iii  niy  ntoiu." 

8  Venez  .  .  .  ici—  "Justuuiue  hère," 
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BKigUEVILLK. 

Et  pourquoi  partir?  .  .  .  pourciuoi?  .  .  . 

MADAME   LEUKKTOX. 

Mais  parce  que  .  .  .  cette  faniille  américaine  avec  la- 
quelle Adrienueest  venue  en  France  .  .  .  vous  savez  .  .  . 
eli  bien  .  .  .  cette  famille  est  sur  le  point  de  retourner 
5  dans  s.m  pays  .  .  .  alors  ma  nièce  est  bien  obligée  .  .  .si 
elle  tient  à  '  conserver  sa  place  ...  il  y  a  (pnnze  jours  deja 
qu'elle  est  .ci  .  .  .  elle  n'eût '^  sans  doute  pas  demande 
mieux  .pie  d'y  rester  plus  longtemps,  mais  c'est  impossi- 
ble ..  .  puisque  cette  famille  américaine  .  .  • 

BHIOrEVILLE. 

10     Elle  s'en  va  comme  cela,  sans  me  dire  un  mot  .  .  . 

.VDAME  LEHRKTON. 

Oh! 3  «pie  non,  monsieur,  elle  m'a  dit  qu'elle  viendrait 
tout  à  l'heure  vous  adresser  ses  adieux  .  .  . 

BUiQi'EViLLE,  éi^rdu,  iiresquefou. 
Je  n'ai  que  faire  de  ses  adieux;^  elle  ne  partira  pas  .  .  . 

MADAME  LEBKETOX,  effrayée. 
Monsieur  .  .  . 

BK1QUEVIM.E. 

,:,     Elle  ne  partira  pas,  je  vous  dis,  parce  que  je  ne  veux 
pas  qu'elle  parte,  parce  que  je  le  défends  !  .  .  . 

1  tient  îi  =  "  i>*  aiixious  to."  ,   ^.»  »  j   »„- 

•^«v!;^    Tlu.  Lluperfoct  snbjunc-tive  is  frequenlly  subsUtuted  for 

thecompoim.l.on.lilumiil.     Sce  § '-'75:  6.  i„  „nut  assure 

«  ,iu-  l>n  is  cont.iu-tt..l  f.om  sou.e  such  expression  as  je  vous  iis.ure 

'"iril'ci  .  .  .  „./;../..=  "I  Lave  Molhing  t..  do  with  her  farewells.' 
o;  uiore  freely  "  1  refuse  to  listeii  to  her  gooU-byes." 


NCkXE  XI 


M  A  DAM  K  LKHKKTOX. 


Monsieur  ...  au  nom  du  ciel  .  .  .  qu'est-ce  que  vous 

BltigUKVILLK. 


avez  '  ? 


Ce  que  j  ai 
Oui  .  .  . 


M  ADAM  K  LKItUKTOX. 


HKiQUKViLLK,  pcircemint  r>  se  rahner. 

Ce  n'est  rien  ...  je  vous  demande  pardon  .  .  . 
nièce  unit  partir  .  .  .  c'est  b-en,  elle  ])artira. 

Il  descend  à  «jaiœlie 


votre  5 


MADAME  LKliKKTON. 

Mais  ? 

BKIQUEVILLK,   ()  JKirt. 

Le  diable  m'emporte,  qu'est-ce  qui  vient  donc  de 
m'arriver,  à  moi  ?  (En  souriant.)  Ah  !  femmes  !  femmes  !  lo 
on  a  beau  avoir  ^  des  cheveux  blancs  .  .  .  on  a  beau 
croire  . . .  qu'on  a  fini ...  il  suffit  de  la  première  fillette  . .  . 
(-Se  mettant  la  main  sur  la  poitrine.)  Je  prenais  cela  pour 
de  l'affection,  moi,  et  pas  du  tout  .  .  .  c'était  bel  et  bien 
en  train  de'  devenir  .  .  .  Voyez  un  peu,  si  seulement  15 
cette  petite  était  restée  ici  huit  jours  de  plus  *  .  .  .  heur- 
eusement, elle  va  s'en  aller  .  .  .  (Revenant  à  Madame 
Ijebreton)  qu'elle  parte,  madame  Lebreton,  qu'elle  parte  ; 
je  ne  m'oppose  pas  du  tout  à  son  départ  ! 

Entre  Adrienne  par  le  fond.  20 

1  gti'psf-op  .  .  .  rtrp0=  "  What  is  tlie  matter  withyou?" 


'<)« 


(troir  =  "  it  is  in  vain  for  une  to  hâve." 


8  en  train  ilv  =  "  abolit  to." 

*  huit  jours  de  plu»  =  "  a  week  longer." 
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SCÈNE    XII 

Les  Mêmes,  Adkienne. 

iikiqukville. 
Votre  tante  vient  de  ni'anuoncer  que  vous  étiez  obligé, 
de  nous  quitter  aujourd'hui  même  .  .  . 

ADKIENNE. 

Hélas  !  oui,  monsieur.  .  .  • 

KUIQUEVILLE. 

l'ai-  quel  train  partez-vous  ? 

AUKIENNE. 

5     Par  le  train  de  quatre  heures. 

HRIQUEVILLE. 

Madame  Lebreton,  vous  direz  que  l'on  attelle  pour 
trois  heures,  et  vous  ferez  placer  les  bagages  de  votre 
nièce  .  .  . 


MADAME    LEBKETON. 


Oui,  monsieur. 


10 


Elle  sort  par  le  fond. 


SCÈNE  XIII 

Briqueville,  Adrienne. 

ADKIENNE,  (qo'ès  UH  temps  assez  long. 
Je  n'ai  pas  voulu  (juitter  cette  maison  sans  vous  remer- 
cier de  toutes  les  bontés  que  vous  avez  eues  pour  moi, 
sans  vous  dire  à  quel  point  je  suis  fâchée  de  partir  .  .  . 


SCÈXE  XIII  46 

BRIQl'EVILLE. 

A  quel  point  vous  êtes  fâchée  ?  .  .  . 

ADBIENNE. 

Oui  .  .  . 

BRIQUEVILLE. 

Je  vous  suis  oblijîé  .  .  .  croyez  bien  que  moi  aussi'.  .  . 
(le  mon  côté  .  .  .  certainement .  .  .  Vous  arriverez  ce  soir 
à  Paris  à  dix  heures  ?  * 

ADRIEXNE. 

A  dix  heures,  dix  heures  et  demie  .  .  . 

BRIQUEVILLE. 

Et  vous  remonterez  presque  aussitôt  en  chemin  de  fer, 
pour  aller  vous  embarquer  ?  .  .  . 


ADRIENNE. 


Je  ne  sais  pas 


BRIQUEVILLE. 

C'est  probable,  puisque  dans  cette  lettre  que  vous  avez  lo 
reçue  on  vous  recommande  de  partir  d'ici  tout  de  suite 
n'est-ce  pas?   on  vous  recommande  de  partir  tout 
de  suite  ?  .  .  . 

ADRIENNE. 

Assurément,  sans  cela  .  .  . 


BRIQUEVILLE. 

Sans  cela  ?  .  .  . 

APKIENNE. 

Je  ne  serais  certes  pas  partie  .  . 


15 
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IIBIQUKVILLK. 

Ah! 

ADKIKNNK. 

J'étais  si  bien  ici  .  .  .  je  m'y  plaisais  tant.» 


BBIQUKVILLE. 

Ah! 

ADIUENNE. 

On  y  était  si  bon  pour  nioi,  si  doux,  si  affectueux;  et 
s  j'aimais  tant  les  personnes  cpii  m'entouraient.  .  .  . 

HKI<iUEVIM-K. 

Votre  tante  ?  .  .  . 

AOKiKNNK,  vn  }"'"■  ^tonnéc. 
Ma  tante.  .  .  . 

BRIQTTF.VTLLE. 

Vous  parliez  «les  personnes  qui  vous  aimaient  et  que 
vous  aimiez  .  .  .  alors  moi  je  vous  dis  .  .  . 

AnUIKNNE. 

w     Ah  !  oui,  sans  doute,  j'aimais  bien  ma  tante,  mais  vous 
aussi,  je  vous  aimais  bien.  .  .  . 


BRKiUEviLLE,  sc  défendant. 


Hé? 


AlIRTENNE. 

Si  je  vous  offense  en  disant  cela,  je  vous  demande  par- 
don, je  le  dis  parce  que  c'est  la  pure  vérité.  .  .  . 

1  J'étais  .  .  .  tant  =  "  I  wa8  so  comforUble,  so  happy  hère." 


SCkSE  XIII 
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BRIQUKVILLE. 

Vraiment,  Adrienne  .  .  .  pendant  ces  quinze  jours  que 
nous  venons  de  passer  l'un  près  de  l'autre,  vous  étiez 
arrivée  à  avoir*  pour  moi  un  peu  d'affection.  .  .  . 


ADRIENNE. 


Un  peu  d'affection. 


Oui. 


BRIQUEVILLE. 


ADRIENNE. 


Je  crois  bien  que  j'étais  arrivée  à  avoir  ...  à  ce  point 
qu'on  eût  dit  que  cette  affection  avait  commencé  bien 
avant  le  moment  où  je  vous  ai  vu  .  .  .  et  que,  depuis 
longtemps  déjcà,  quelqu'un  m'avait  habituée  à  vous  aimer 
.  .  .  C'est  pour  cela  que  je  suis  triste  et  que  j'ai  presque  10 
envie  de  pleurer  .  .  .  j'avais  fini  par   oiiblier  que,  d'un 
moment  à  l'autre,-  je  serais  forcée  de  partir  .  .  .  quand  on 
se  trouve  bien  quelque  part,  vous  savez  ...  il  me  semblait 
que  cela  devait  durer  toujours,  et  que  notre  existence,  à 
tous  les  deux,'  continuerait  à   s'écouler   ainsi,  {Elle  se  15 
rapproche  de  la  table.)  vous  dans  votre  faiiteuil  et  moi  à 
côté  de  vous,  regardant  si  rien  ne  vous  manquait,  (Arec 
émotion.)  et  vous  lisant  les  romans  d'Alexandre  Dumas.  . . . 

BRIQUEVILLE,  éfjalement  uès  émn. 
Les  Trois  Mousquetaires? 


ADRIENNE,  même  je u. 

Après  celui-là  je  vous  en  aurais  lu  un  autre  . 
a  encore  beaucoup  ? 

1  vous  .  .  ■  nroir  =  "ynn  h.ad  cnme  to  hâve." 
8  iVitn  .  .  .  (iittre  =  "  at  any  moment." 
»  a  tous  les  deux  =  "  for  both  of  us." 


.  il  y  en  •_»« 
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BRiQUEViLLE,  même  jeu. 
Énormément. 

ADRIEN  XR,  même  jeu. 
Je  comptais  vous  les  lire  tous,  et  recommencer  quand 
j'aurais  eu  fini;'  mais  pas  du  tout .  .  .  au  lieu  de  cela, 


une 


lettre  est  venue,  on  m'attend,  et  il  faut. 


5       Ah! 
Ah! 


BRIQUEVILLE. 
AURIEXNE. 


BRIQUEVILLE,   (Je  phts  en  plus  ému,  mais  finissant  par 
vaincre  son  émotion. 

Je  vous  regretterai  bien,  moi  aussi.  .  .  . 

ADRTENNE,  vivcment. 

Quant  à  cela,  je  le  crois,  j'en  suis  sûre  . 

vous  devenir  quand  je  ne  serai  plus  là  .  . 

10  n'aurez  plus  autour  de  vous  une  femme  ?  . 


BRIQUEVILLE. 


J'ai  votre  tante. 


ADRIENNE. 

Ah  !  oui,  ma  tante  ...  je  sais  bien  . 


pas  la  même  chose.  .  .  . 


BRIQUEVILLE. 


Non. 


.  .    Qu'allez- 
.  quand  vous 


.  mais  ce  n'est 


1  Quai,a  j'avrah  eu  fini  =  "  wheii  I  shoul.l  bave  finislied."    Tins  i» 
a  spetial  eolloquial  forui  of  the  couilitioual  used  in  temporal  clauses. 


SCÈNE  XIII 


ADRIENNE. 
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Je  voulais  dire  »  une  jeune  femme 
une  jeune  femme  c'est  toujours  plus. 


parce  qu'enfin 


Oui. 


BRIQUEVILLE. 


ADRIENNE. 


Si  encore  ...  je  ne  sais  pas,  moi 
deviez  -  un  jour  pardonner  .  .  . 


.  si  encore  vous 


BRIQUEVILLE. 


Pardonner  ? 


ADRIENNE. 

Oui  ...  à  votre  neveu. 

BRIQUEVILLE,  Qvec  colère. 
Ne  me  parlez  pas  de  mon  neveu 


•     •     * 


H) 


ADRIENNE. 

Sa  femme  est  une  jeune  femme  .  .  .  elle  viendrait  ici, 
et  alors  .  .  • 

BRIQUEVILLE. 

Ne  me  parlez  pas  de  sa  femme.    Elle  ici.    Chez  moi! 
si  elle  osait  y  venir,  je  la  .  .  . 

Mouvement  très  violent.     Il  prend  le  livre  et  le  jette  avec 
fureur  sur  la  table. 

ADRIENNE. 

Elle  fait  quelques  pas  vers  la  porte. 

1  voulais  Mre.    CodbuU  the  vocabulary  under  vouloir. 
2</e»)iez  =  "wereto." 
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BRIQUKVILLK. 

Eh  bien  ...  où  allez- vous?  .  .  . 

ADRiKNNK,  OH  fond  (le  ht  scfne,  près  de  la  porte. 
Je  m'en  vais  ...  je  pars.  .  .  . 

nuiQi'KViLi.R,  aprh  un  temps. 
Pourquoi  partir  ? 

ADRIKNNK,  redescendant  vers  BriqueviUe. 
Hein? 

HRIQUKVILLK. 

6     Pourquoi  partir,  je  vous  dis  ? 

ADRIKNNK. 

Le  moyen  de  faire  autrement  ?  ' 

BRIQUKVILLK. 

Il  est  bien  simple  le  moyen  :  vous  prenez  une  plume, 

de  l'encre,  une  feuille  de  papier  (Il  va  prendre  tout  cela 

sur  le  petit  guéridon  de  gauche,  Vapporte  srcr  la  table  du 

10  milieu  et  tend  la  j)lume  à  Adrienne.)  et  vous  répondez  L 

cette  famille  américaine  que  vous  ne  partez  pas  .  .  . 

ADRIKNNK,  allant  très  lentement  s'asseoir  à  la  table. 
C'est  ou  ne  peut  plus  simple  *  .  .  . 

BRIQUKVILLK,  il  posse  à  droite. 
On  ne  peut  plus  simple. 

«  U  moyen  .  .  .  autrempnt  /»  =  "  How  can  I  do  anything  else  :  " 
*  Ceat  .  .  .  Mmple  =  "  it  is  as  simple  as  possible." 


Kt  après  ? 
Après? 
Oui  .  .  • 


SCk\K  XllI 

AUKIKNNK,  nHiti»e. 

BRIQl'KVILr.K. 

ADKtKNNK. 
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BKIQl'KVIM.K. 

Eh  bien,  après,  vous  resterez  ici 

ADKIKNNE. 

Et  qu'est-ce  que  je  ferai  ici  ?  .  . 


BRIQUFA'IKLE. 

Ce  que  vous  y  faites  depuis  quinze  jours  .  .  . 

ADRIKNN'K. 

Vous  dans  le  fauteuil,  mol  près  du  fauteuil  ? 


BRIQUEVILLK. 


Oui. 


ADRiENNE,  SB  levant  et  descendant  en  scène. 


Hum  ! 

BRiQUEViLLE,  jrresmnt. 

Mais  tout  à  l'heure  vous  disiez  .  .  . 

ADRiENNE,  séneuse. 
Je  disais  tout  à  l'heure  que  j'avais,  pendant  un  instant, 
„nl.lié  qu'une  telle  existence  était  impossible  .  .  .  elle 
Tt-st'  en  effet  ... 

BRIQUEVILLE. 

Pourquoi  imi)ossil)le  ?  .  .  .  pourquoi  ? 
1  Vest.    Explain  tbe  /*.    See  §  :$t>5. 
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AIIRIKNNK. 

Mais  .  .  .  parce  qtie  .  .  ■ 

BRKil'KVItLK. 

Tarée  que,  quoi?   qnVM-ce  quVlIf  vous  donnait,  {nvoc 
(WPr»-.  votre  famille  anuMuaint'".'  .      .   j»>  vous  donnerai  1»' 
ilonl.l.-,  moi  .  .  .   je  v(»a.s  donnerai  le  triple;  je  vous  don- 
.1  nerai  ee  qui-  vouh  voudrez  .  .  . 

AitKiKNXK,  riant. 
Toujours  pour  vous  lire? 

HKlyUKVILLK. 

Elk  OUI  ... 

ADRIKNNK. 

La  plaee  ne  serait  pas  mauvaise  .  .  .  elle  n'aurait  qu'un 
tout  petit'  dt  tant  qui  serait  d'Ptre  l»'j,'èrement  compro- 
10  mettante. 

HKIQFKVILLE. 
Oh!    .    .    . 

ArUJIEXNK. 

Vraiment,  vous  ne  trouvez  pas  qu'elle  serait  un  peu  ?  .  .  . 


HRIQUEVILLE. 


A  l'âge  que  j'ai 


AERIENNE,  gaiement. 

Mais!  .  .  .  Non  .  .  .  vous  avez    beau   dire^  .  .  .  une 
15  jeune    ])ersonno  .  .      comme   qa,  près   de  vous  qui  êtes 
seul.     {S(' rieuse.)     Ah  !  si  vous  n'étiez  pas  se\d  .  .  . 

1  petit  is  of  course  ironically  use<l  hère. 

2  vous  avez  heuu  dire     "  it  is  useless  for  you  to  say  anything." 
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liKKjUKVILLE. 


Si  jo  n'étais  pus. 


AUKIKNNE. 

Sans  doute  ...  ah!  si  vous  aviez  avec  vous  «les  par 
WMits  .  .  di-s  parents  mariés  .  .  .  votre  neveu,  par  ex- 
emple, avec  su  femme  .  .  .  alors  je  pourrais  très  bien  .  .  . 

HRUM'KVIl.LK. 

Kncore  utic  fois  ne  me  parlez  pas  de  .  •  •  ("''«t  lui  qi»  •''» 
n<ms  a  iH.rté  nmlheur  .  .  .  cette  lettre  qui  vous  force  a 
partir,  \n.  vous  éUngne  de  u.oi  .  .  .  elle  est  arnvee  en 
luènK.  teuips  .lUe  Un,  cette  lettre.  {Mou.e.u.ul  dWdn^'nne.) 
Ce  n'est  pas  sa  faute,  soit,  mais  je  lui  en  veux  tout  autant  ^^ 
(pie  si  c'étuii  «i  faute.  .  •  • 

AI»K1ESNK. 

Cei)eudaut  ...  si  je  vous  disais  .  .  . 
HRiQUEViLLK,  VanHant. 
Je  vous  en  prie.' 

ADRiENNE,  très  émue. 
Il  faut  donc  que  je  parte,  car  c'était  là  la  seule  manière 
et  vous  ne  voulez  pas  ...  je  ne  sais  ce  qui  arriverais 
plus  tard  .  .  .  j'espère  -ncore  .  .  .  mais  ce  qui  est  sûr, 
c'est  que  pour   le  moment,  il  faut  .  .  .  {Petite  crise  de 
larmes)  et  j'en  suis  bien  fâchée,  vraiment  bien  fa<;hee. 
Elle  va  tomber  assise  près  de  la  table. 


URiyUKViLLE,  bouleversé. 


Adrienne!  .  .  . 

1  Jti  vuu»  en  prie  =  "  No  uiore,  1  pray  you." 


» 
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ADRiRNNE,  se  remettant. 


Je  vous  demande  pardon  .  .  .  là  .  .  .  c'est  fini  . 
{En  souriant.)  Vous  voyez,  c'est  fini,  je  ne  pleure  plus. 


BRIQUEVILIiE. 


Adrienne  . 


ADRIENNE,  elle  86  lève. 
Monsieur  .  .  . 

BRIQUEVILLE. 

6  C'est  bien  vrai,  n'est-ce  pas  ?  s'il  y  avait  un  moyen  .  .  . 
pas  celui  dont  je  parlais  tout  à  l'heure,  mais  un  autre  .  .  . 
un  bon  .  .  .  c'est  bien  vrai  que  vous  consentiriez  à  ne  pas 
partir  ...  et  que  voua  resteriez  ici  .  .  .  près  de  moi  .  .  . 
toujours  ...  et  que  vous  seriez  heureuse  d'y  rester  ?  .  .  . 

ADRIENNE,  avec  élan. 
10     Oli!  oui,  c'est  vrai  ...  je  vous  le        du  plus  profond 
de  mon  cœur  .  .  . 

BRIQUEVILLE. 

C'est  bien,  vous  ne  partirez  pas  .  .  . 


Je  ne? 


ADRIENNE. 


BRIQUEVILLE. 


'   nnn  ! 


Non,  vous  ne  partirez  pas  .  .  .  non  !  non 

ADRIENNE. 

16     Mais  .  .  .  comnr.ent? 

BRIQUEVILLE. 

Je  l'ai  trouvé,  le  moyen  .  .  . 


SCè.VE  XIV 
ADRIE>'NE. 

Et  c'est?  .  .  . 

BRIQUEVILLB. 

De  faire  de  vous  ma  femme  .  .  . 


Ahl  .  . 


ADRIENXE,  suffoquée. 

BBIQUEVILLE. 
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C'est  ce  que  je  fais  ...  je  m'en  vais  parler  à  votre 


tante 


Entre  Noël  ]xir  la  droite  avec  une  liasse  de  papiers  à  la 


mam. 


SCÈNE  XÎV 
Les  Mêmes,  Noël. 

bbiqueville. 

Viens  ici,  toi  .  .  .  n'aie  pas  peur  .  .  .  tu  peux  aller 
chercher  ta  femme,  je  la  recevrai  {Lui  sautant  au  cou.) 
et  je  l'embrasserai  comme  je  t'embrasse  .  .  . 


10 


NOËL,  abasourdi. 
Mon  oncle  !  .  .  . 

BBIQUEVILLE. 

C'est  toi  qui  avais  raison  ...  je  le  sens  bien  mainte- 
nant! . .  .    Qu'est-ce  que  ça  fait'  qu'on  soit  la  file  d  un 
horloRer?  ...  ça  ne  fait  rien  du  tout  .  .  ..Va  chercher 
ta  femme  .  .  .  qu'elle  vienne  .  .  .  nou.  vivrons  ici  tous» 
les  quatre  .  .  . 

1  Q„-est<e  que  ça/ait  /  =  "  What  diffcrchce  does  it  maVe?" 
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NOKL. 


Tous  les  ? 


BRIQUEVILLE. 

Oui,  tous  les  quatre.  {A  Adrienne  qui  commence  seule- 
ment à  se  remettre.)  Je  vais  parler  à  votre  tante  et  je  re- 
viens, je  reviens  tout  de  suite. 
5  II  sort  par  le  fond. 

SCÈNE  XV 
Adkiexne,  Noël. 

ADRIENNE,  répondant  à  un  regard  stupéfait  de  .son  mari. 

Emmène-moi  .  .  .  allons-nous-en  d'ici.     Emmène-moi 
tout  de  suite  .  .  . 

NOËL. 

Que  se  passe-t-il,  voyons  ? 

'  ADRIENNE. 

11  veut  m'épouser  ! .  . . 


NOËL. 


10     Hein  ! 


ADRIENNE. 

Il  veut  m'épouser  !  .  .  .  Voilà  où  notre  belle  idée  nous 
a  conduits  !  certainement,  en  lui  annonçant  mou  départ, 
j'espérais  bien  un  peu  que  ce  départ  lui  causerait  quelque 
chagrin  et  je  comptais  me  servir  de  ce  chagrin  pour 
15  l'amener  tout  doucement  à  faire  ce  que  nous  voulions 
.  .  .  mais  est-ce  que  je  pouvais  supposer  qu'au  lieu  de 
l)asser  par  le  i)etit  chemin  que  je  lui  avais  tracé  d'avance, 
il  s'aviserait,  lui? 


SCÈNE  AT 
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NOËL. 

Tous  les  quatre  ...  je  ne  comprenais  pas  pourquoi  il 
disait  que  nous  allions  vivre  ici  tous  les  quatre. 

AURIENNE. 

Tu  comprends  maintenant  ? 

NOËL. 

Oui  ... 

ADRIENNE. 

Emmène-moi,  allons-nous-en  ...  6 

NOËL. 

Nous  en  aller,  nous  en  aller,  nous  ne  pouvons  pourtant 
pas  nous  en  aller  comme  qa  .  .  .  Est-ce  qu'il  ne  vaudrait 
pas  mieux?  .  .  . 

ADKI!  NNE. 

Quoi  ? 

NOËL. 

Aller  trouver  mon  oncle  et  lui  avouer  tout,  bravement!  lo 


ADRIENNE. 

C'est  une  idée,  eu  effet,    mais  comment   prendra-t-il 
l'aveu  ?  .  .  . 

NOËL. 

Ça,  par  exemple,  je  n'en  sais  rien  .  .  . 

Entre  nicuhime  Lebreton,  par  le  fond. 
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SCÈNE   XVI 
Les  Mêmes,  Madame  Lehueton. 

MADAME    LEMKETOX,  tvès  WjUée. 

Ah!  monsieur  Noël  .  .  .  ah!   mademoiseUe  .  .  •  ah! 
madame,  je  veux  0     •  •  •  • 

NOËL   ET    ADRIENNE. 

Eh  bien,  madame  Lebreton,  eh  bien?  .  .  • 

MADAME   LEBHETON. 

Il  vient  de  me  demander  votre  main!  .  . . 

ADRIENNE. 

6     Nous  savons  ...  et  après  ?  . .  • 

MADAME   LEUBETON. 

Après  ?  il  m'a  mise  à  la  porte  . . . 

NOËL. 

Pour  la  lui  avoir  refusée  ?  .  .  • 

MADAME    LEBRETON. 

Non,  pas  pour  qa  .  .  . 


Pourquoi,  alors  ' 


ADRIENNE. 


MADAME   LEBRETON. 

m     Pour  avoir  été  votre  complice,  comme  il  dit,  pour  lui 
^'av^laissé  croire'  pendant  quinze  jours  que  vou.    t.ez 

ma  nièce. 

r  mn»r«  the  sentence  :    H  a  lauaé  croire  ou  mé- 
i  laiMé  croire.    Compare  tne  senvcuvo 

decin  qu'il  était  malade. 


SCÈNE  XVI 

ADKIKNNE. 

Mais,  il  sait  donc  que  je  ne  la  suis  pas 

MADAME    LEBKETON. 
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Oui  il  sait  maintenant  que  vous  n'êtes  pas  ma  nièce,  à 
moi,  et  que  vous  êtes  sa  nièce,  à  lui,»  la  femme  de  sou 


neveu. 


NOËL. 


Il  sait  tout,  alors  ?  .  . 


MADAME    LEBRET^N. 


Absolument. 


ADBIENNE. 


Et  comment  sait-il  ? 


MADAME   LEBRETON. 

Paice  que  je  lui  ai  dit.  .  . 

ADRIENNE   ET   NOËL. 

Ah! 

MADAME    LEBRETON. 

Dame  .  .  .  écoutez  donc  .  .  .  quand  j'ai  vu  qu'il  avait  lo 
perdu  la  tête,  lui,  au  point  de  venir  me  demander  ...  ça 
a  commencé  à  me  la  faire  perdre  un  peu,  à  moi  '  aussi  .  . . 
je  ne  savais  plus  trop"  ce  que  je  répondais  ...  il  s'en  est 
aperçu  et  s'est  mis  alors  à  me  presser,  à  me  bourrer  de 
questions  ...  je  me  suis  embrouillée  de  plus  en  plus  .  .  .  15 

»  nièce  a  moi,  nièce  à  lui.    Compare  note  6,  p.  11.  .      .  », 

a  «  moi.    TUis  disjunctive  pronomi  is  in  apposition  with  the  datlve 

me.  ..  „ 

*je  ne.  savais  plus  trop  =  "  I  did  uot  know  very  well. 
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Pondichéry,  Philadelphie,  vous  savez  .  .  .  j'ai  battu  la 
campagne  tant  et  tant,'  qu'à  la  fin  ne  sachant  plus  coni- 
ment  en  sortir,  l'idée  m'est  venue  «jue  le  meilleur  moyen 
de  nous  tirer  d'affaire,  tous  les  trois,  était  de  tout  dire .  ,  . 
5  et  j'ai  tout  dit. 

NOËL. 

Et  quand  vous  avez  eu  tout  dit  ?' 

MADAMK   LEBRETON. 

Quand  j'ai  eu  tout  dit  ? 


NOEL. 


Oui. 


MADAME    LEBRETON,   CM   SCCOUant   la  tète. 


Je  me  suis  aperçue  tout  de  suite  que  j'aurais  beaucoup 
10  mieux  fait  de  ne  rien  dire. 


Tu  vois  .  . 


ADRIEXNE,  à  Noël. 


MADAME  LEBRETON. 


Il  est  d'abord  resté  là  tout  pâle,  tout  tremblant  de 
colère  ...  ne  pouvant  parler  ...  et  puis,  quand  la  parole 
lui  est  revenue  .  .  .  qu'ils  partent  .  .  .  qu'ils  sortent  de 
15  chez  moi .  .  .  tout  de  suite  .  .  .  que  jamais  je  ne  les  re- 
voie .  .  .  allez  leur  dire  ...  et  quand  ils  seront  i)artis,' 
vous  aussi  vous  partirez  ...  les  malheureux,  s'être  ainsi 
joués  de  moi  !  .  .  . 

*  tant  et  tant  =  "  so  much." 
■■»  Et  quand  .  .  .  dit.'    Compare  note  1,  p.  48. 
a  quand  //.y  seront  parti.s.     Quand  nmst  be  followed  in  French  by 
thu  future  wbeu  future  time  is  implied. 
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ADKIKNNR. 


Il  a  dit  cela  ?  .  . 


MADAME  LEBKETON. 


Oui. 


NOËL  à  Adrienne. 

Allons,  viens,  allons-nous-en.  .  . . 

//  remonte  un  peu. 

MADAME  LEBRETON. 

Je  voudrais  vous  retenir^  monsieur  Noël,  . .  .  mais  je  s 
n'ose  i>as  .  .  .  moi,  vous  comprenez,  ça  s'arrangera  tou- 
rnais vous  .  .  .  j'aurais  peur  vraiment,  s'il  en- 


,.«  1 


jours 

trait,  s'il  vous  trouvait  ici. 

NOËL. 

N'ayez  pas  peur,  nous  partons. 

ADRIENNE,  à  madame  Lebreton. 
Et  maintenant,  comment  est-il  ? 

MADAME  LEBRETON. 
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Pas  bien,  pas  bien  du  tout  * ...  ce  n'est  pas  votre  faute, 
et  vous  l'avez  fait  le  plus  innocemment  du  monde  . .  . 
mais  là,  vrai .  ,  .  vous  lui  avez  versé  d'un  vin  un  peu 
trop  fort  pour  sa  pauvre  vieille  tête.  Aussi,  quand  je  l'ai 
vu  dans  cet  état,  au  lieu  de  gronder  ou  de  me  moquer  de  15 
lui  —  il  le  méritait  bien  pourtant  —  je  n'ai  pas  pu  y  tenir, 
et  je  lui  ai  demandé  pardon  du  mal  que  nous  lui  avions 
fait  sans  le  savoir  .  .  .    Qu'est-ce  que  vous  voulez  !  ' .  .  . 

1  moi,  .  .  .  tovjourg=  "as  for  me,  you  underatand,  that  wiU  corne 

ail  right,  somehow." 

'  Pau  hien,  .  .  .  du  tout  ^  "  Not  well,  iiot  ut  ait  well.** 

»  Qu'f'st<e  .  .  .  voulez.'  =  "  What  would  you  bave  ?  "  or  "  How  could 

ILelpit?" 


02 


VËTE   de   la    SAiXTMAIiTf.y 


("était  \Me  ooniino  tout,'  de  sa  part,  d'être  malheureux, 
mais  enfin,  qa  avait  beau  être  K-te*  ...  il  n'nn  dtait  pas 
moins  très  malheureux.'' 

NOËL,  à  Adrienne. 

Tu  avais  raison  tout  à  l'heure  .  .  .  allons-nous-en  .  .  . 
5  Mouvement  fie  nortie  de  Noël  et  d' Adrienne  vers  la  porte  du 
fond.     ParaU  BriquevUle;   Nuèl  et  Adrienne  s'arrêtent. 
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SCÈNE  XVTI 
Les  Mkmks,  liKigiiKviLLE. 


Briqnevilh  regarde  Adrienne  et  Xoël  pendant  un  instant, 
puis  il  leur  fait  signe  de  s'éloigner,  de  partir. 

NOËL. 

Nous  partons,  mon  oncle. 

10  BriquevUle  descend  en  scène,  va  tomber  mr  la  chaise  a 
droite  de  la  table,  Adrienne  et  Noël  reiyrennent  leur 
mouvement  de  sortie,  nutdame  Lebreton  remonte  du  côté 
de  la  porte  .  .  .  Elle  dit  adieu  <\  Noël  et  à  Adrienne, 
mais  celle-Ti,  au  moment  de  sortir,  s'arrête  et,  redescen- 

15         dant  rapidement,vient  se  jeter  aux  genouxde  BriquevUle. 

ADRIENNE. 

Eh  bien,  oui,  nous  partirons  .  .  .  notis  partirons  tout  à 
l'heure  .  .  .  mais  avant  je  tiens  à  vous  dire  comment  les 

1  bêle  comme  tout  =  "  as  fooHsh  as  could  be." 

a  ca  .  .  .  bête  =  "  (whether  it  was)  foolish  or  not."    Lit.  :  "  It  was 
iu  viiiii  for  it  U>  be  foolish. 

'il  .  .  .  malheureux  =  " he  was  noue   the   les»   unhappy  on  tliat 

ai'count." 
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choses  se  sont  pass^U^s  .  .  .  vous  verrez  alors  «in<)us 
sommes  aussi  coupables  que  vous  croyez  .  . .  C  était  lui 
oui,  lui  (lui  sans  cesse,  me  répétait  que  cela  le  déso- 
lait d'Ôtre  fâché  avec  vous,  que  c'était  vous  qui  1  aviez 
élevé,  que  vous  étiez  tout  pour  lui,  et  qu'il  ne  vivrait  pas  5 
jusqu'au  jour  où  vous  lui  auriez  pardonné. 

NOËL. 

C'est  vrai,  mon  oncle!  et  j'ajoutais  que  vous  aussi 
vous  deviez  être  malheureux  de  ne  plus  m'avoir  près  de 
vous  .  .  .  (Mouvement  de  BriqueviUe.)  Si  fait  !  mon 
oncle,  si  fait' ...  car  je  savais  quelle  affection  vous  aviez  lo 
pour  moi,  et  j'étais  bien  sûr  que  votre  colère,  si  violente 
et  si  légitime  qu'elle  pût  être,  ne  devait  pas  vous  empêcher 
de  m'aimer  encore  et  de  me  regretter  . .  .  quelquefois. 

ADRIENNE,  toujouTS  à  genoux. 
Nous  avons  cherché  tous  les  deux,  nous  avons  cherché 
s'il  n'y  aurait  pas  quelque  moyen  d'amener  un  rapproche- 15 
ment     .  .    Comme  j'étais,  moi,  l'obstacle  et  le  principal 
motif  de  la  querelle,  la  première  chose  était  évidemment 
de  me  faire  rentrer  en  grâce  et  de  vous  prouver  qu  à  tout 
prendre,  je  n'étais  point  aussi .  .  .  inacceptable  •  •  •  q"® 
vous  sembliez  le  croire  . . .  mais  comment  vous  le  prouver?  20 
puisque  vous  refusiez  de  me  voir  . . .    C'est  alors  que  1  idée 
nous  est  venue  d'imaginer  un  petit  roman  et  nous  avons 
arrangé  avec  madame  Lebreton  cette  histoire  de  nièce. 
(  Ici  BriqueviUe  se  retourne  d'un  air  furieux  vers  madame 
Lebreton,  celle-ci  recule  de  deux  ou  trois  pas  com,ne  «  die  25 
avait  très  peur.)    Je  suis  arrivée  ici  chez  vous  ...  et,  dût 
cela  vous  fâcher  encore  «...  il  faut  que  j'en  convienne,  ]  y 
suis  arrivée  avec  l'intention  bien  arrêtée  de  faire  votre 

i  Si  fait  .  .  .  fait  =  "  Yes,  indeed,  my  uncle.  you  can't  deny  it"  ^^ 
tdût  .  .  .  encore  =  "  eveu  i(  that  were  to  make  you  angry  agaln. 
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rotKiufite.  (liriipiei'ille  la  rajonle.)  ,Ip  n'ai  non  t^pargné 
|K)iir  cela  . .  .  Jh  m'étais  promis  d'iMre  iMJime,  «l»))i.«%  pré- 
vtMinate  et  je  l'ai  été  .  .  .  peut-Otro  môme  ai-je  été  \\\\  \\e\\ 
i;oquette  .  .  .  c'est  bien  sans  le  vonloiv,  alK-z  .  .  j'avais 

5 tant  envie  de  vous  plaire.  (J5«  souriant.)  Je  n'ai  pas 
bien  calculé  la  José  .  .  .  j'en  ai  trop  mis.  {Itrit/nevilie  la 
regarde  encore  et,  sur  les  derniers  mots,  sourit  nialijré  lui  ; 
Ad rienne  profite  de  rinstant  pour  se  (jlisser  presr/ue  dans  les 
bras  de  Briqueville.     Celui-ci  prend  les  deux  mains  d\ldri- 

wenne  et  Vembrasse  sur  le  front.) 

BRIQUEVILLE,  se  leoant,  à  Noël. 
Allons,  viens,  toi  ! 

NOËL. 

Bien  vrai,  mon  oncle,  bien  vrai  ? 

BRIQUEVILLE. 

Ai-je  le  droit  de  t'en  vouloir  maintenant,  puisque  moi- 
même  ...  et  cependant  .  .  .  {yoël  et  Adrienne  emjtêchent 
isBrii/ueoille  de  continuer.)  Mais  tu  avais  raison,  ton  ex- 
cuse était  là.  (//  montre  le  visage  d' Adrienne.)  Et  c'est 
là  aussi  que  sera  mon  excuse,  à  moi.  Si  jamais  le  bruit 
se  répand  que  j'ai  été  fou  pendant  une  heure,  et,  si  l'on 
me  le  reproche,  je  dirai  :  regardez-la. 

MADAME  LEBRETOK. 

20     Et  moi,  vous  me  renvoyez  toujours  ? 

BRIQUEVILLE. 

Je  le  devrais  .  .  .  m'avoir  ainsi  exposé  à  . .  . 

MADAME  LEBRETox,  has  à  BrifjuevUle. 

Bah  !  vous  en  reviendrez,  n'ayoz  pas  \)e\ir.  C'est  le 
soleil  de  la  Saint-Martin  ;  ça  réchauffe,  mais  ça  ne  brûle 
pas. 
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AUKIKNNK,  à  lirifineville. 

Et  maintenant,  asseyez-vous  là,  dans  votre  fauteuil. 
(lirif/neville  s'iiHsied;  à  Noël)  Vous,  là,  près  de  votre 
oncle  ...  (//  s^OHHied  sur  une  chaise  derrière  la  table  entre 
liritpierille  *>t  Adrienne.)  Et  moi  ici.  {Elle  se  replace  sur 
sa  chaise  et  ouvrant  le  licre.  )   D'Artagnaa  ...  0 

HRiQUEViLLE,  V interrompant. 
Nous  y  revenons  .  .  . 

ADRIENNK. 

Vous  êtes  bien  ? 

Madame  Lebreton  vient  s'accouder  derrière  le  fauteuil  de 
Briqueville. 

BRiQUEViLLR,  86  retrouvant  dans  son  fauteuil  comme 
au  leeer  du  rideau. 


Oui,  je  suis  bien  . . 


Tout  à  fait  bien  ? 


10 


ADRIENKE. 


BRIQUEVILLE. 

Tout  à  fait,  tout  à  fait. 

ADRIENNE. 

Je  continue  alors,  et  il  faut  espérer  que  cette  fois  . . . 
(Reprenant)  «D'Artagnan  resté  seul  avec  madame  Bona- 
«cieux  se  retourna  vers  elle.     La  pauvre  femme  était  i.*) 
«renversée  sur  un  fauteuil  à  demi  évanouie.    D'Artagnan 
«l'examina  d'un  coup  d'œil  rapide  ...» 

Le  rideau  doit  tomber  dès  que  cammence  la  lecture,  et 
Adrienne  lit  jusqu^à  ce  que  le  rideau  soit  tombé. 
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a,  third  »ing.  près.  ind.  of  avoir. 
i,  prep.,  at,  to,  in. 
abasourdi,  -e,  lustouiuicd. 
abord,     m.,    uppruiicli;      d'— , 
(irst,   at   first,    in    thc   lir-st 

pliUT. 

absolument,  absohitcly. 
accouder    (•'),    to   U-an    oncV 

(>lb0W8. 

adieu,  m.,  farcwoll;    faire  ses 

— X,  to  say  farewcU. 
admettre,  to  admit, 
adorer,  to  worship. 
adresser,  to  address. 
affaire,  /.,  afTuir. 
affection,  /.,  affection. 
affectueux,  -se,  affcctionatp. 
ftge,  m.,  aK«';    à  1'—  que  j'ai, 

at  niy  âge. 
agir   (8*^);    il  s'aeit  de,  it's  a 

f|U<'stion  of.  it  .s  about. 
agité,  -e,  disturbcd. 
agréable,  aKr(>onblo. 
im  I  ah  !  ;  —  ça  mais,  oh  !  but 

look  htTc  I 
ai,yir.s<  Hing.  près.  ind.  of  avoir. 
aie,  JirKt   sing.    près.    subj.    of 

avoir. 
aile,  /.,  wing. 
aille,  first  sing.  or  third  sing. 

près.  subj.  of  aller. 
aimable,  amiable,  nico. 
aimer,  to  like,  love;  —  mieux, 

prefer. 
ainsi,  thu.s,  so. 
air,  m.,  air,  look,  way;    avoir 

1' —  de,  to  seem,  appear. 
aise,  glad. 


ajouter,  to  add. 

alguazil,    m.    (Spanish    word), 

eniistable. 
aller,  to  go,  to  bc  about  to; 

s'en  — ,  to  g(»  away. 
allez,  exrl.,  I  ean  tell  you  I 
allons,  eucL,  corne  I 
alors,  then. 
âme,  /.,  8oul. 

amener,  to  iTÎng.  bi  ng  al>out. 
américain,  -e,  American. 
Amériaue,  /.,  America. 
ameublement,  m.,  furnitnrc. 
ami,  m.,  friend;    de  vieux — s 

i  nous,  old  friends  of  ours, 
amour,   .i.,  love, 
amoureu  -x,  -se,  in  love, 
amuser,  to  amuse,  entertain. 
an.  m.,  year. 

animer  (s'),  to  get  excited. 
année,  /.,  yi-ar. 
annexer,  to  join. 
annoncer,  to  announce,  tell, 
apercevoir,    to    p«  rceive,    we; 

s' — ,  notice. 
aperçu,    past    part,    of  aperce- 

wir. 
aplomb,    m.,    boldness,    impi'.- 

d«'nce. 
apporter,  to  bring. 
approcher  (s'  )  de,  to  approach. 
appuyer  (s'),  to  lean. 
aiû'ès,  after. 
argent,  m.,  money. 
armer,  to  arm. 
arranger,  to  arrange, 
arrêté,  -e,  determined,  .settled. 
arrêter,     tn    stup,     intfmipt; 

s' — ,  to  stop. 
arrière-boutique,/.,  back-shop. 
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to     arrive,    linpiM-n, 


arriver, 

COIIU'. 

asseoir,  to  srat;  s' — ,  si t  clown. 

assez,  ('iiough,  rathcr. 

assied,  thinl  sing.  près.  ind.  of 

assiette,  /.,  plate. 

asds,  -e,  ;>««<  part,  of  asseoir. 

assommer,   to  knock  down. 

assurément,  ccrtairily. 

assurer,  to  lussurc 

atteindre,  to  roach. 

atteler,     to     harneaa    up    thc 

liors«s,     Rot     the     carriage 

ri'ady. 
attendre,  to  wait,  wait  for. 
attention,  /.,  att«'ntion. 
attraper,  to  catch. 
au  =  à  +  le  (wliich  soo). 
aucun,  -e,  any;  (with  ncgative), 

iio,  iionc. 
au-dessus,  abov(\ 
aujourd'hui,  to-«lay;  — même, 

this  vcry  <lay. 
auprès  de,  luar,  in  the  prestance 

of. 

auquel,    to    which,    of   which, 

which. 
aurais,  yir.*»/   and  second  sing. 

aind'l.  of  avoir. 
aurez,   second   pi.  fut.    ind.   of 

(I  voir. 
aussi,  adv.,  also,  so,  as;   conj., 

so,  thcrcforc. 
aussitôt,  iinincdiatcly. 
autant,  as  nuich,  .se»  much,  as 

wcli;      j'aimerais  —  que,    I 

wduid  a.s  !«)on  that. 
autour  de,  around. 
autre,  t)th»'r;    —  chose,  any- 

Ihins  clse,  somcthing  dsc. 
autrement,  othcrwise. 
avance,  /..  a<ivanco;  d'avance, 

hcforchand. 
avant,  hcftjrc. 
avec,  with. 

aventure,  /.,  advcnturc. 
aveu,  m.,  confession. 
aviser  (s'),  to  take  into  one's 
hcad. 


avoir,  to  hâve  ;  il  y  a,  th.Te 
îi'"'  (in  expres.sions  of  tin>e), 
!  ior;   y—,    (to)    be;  — 

i         to  be  in  vain. 

avo         t«)  confesa. 

ayau  ,  ;>rcs.  part,  of  avoir. 

ayez,  fécond  pi.  imper,  of 
avoir;  or  second  pi.  près, 
subj. 


B 


bagages,  m.  pi.,  baggage. 
ban  I  pshaw  I 
bail,  rn.,  lea.se. 
bas,  adv.,  in  a  low  voice. 
bataille,  /.,  bat  t  le. 
battre,   to   beat;    —  la  cam- 
pagne,   to    i)eat    abolit    tlie 
bush. 
beau,  bel,  belle,  Iwaiitiful,  fine; 
bel  et  bien,  indeed,  actually; 
and  see  avoir. 
beaucoup,  nuich,  inany. 
bel,  belle,  see  beau. 
besoin,  m.,  ne»-d;   avoir  —  de, 

to  need. 
bête,  adj.,  stupi<l,  foolish. 
bibliothèque,/.,  Hbrary. 
bien,  adv.,  well,  indeed.  yery, 
(juite,  v»'ry  much,  ull  right; 
—  avant,  long  before;    bel 
et  —,  actually  :  —  des,  inany  ; 
c'est  —  cela,    that's  (juite 
riglit;      adj.,    good-looking; 
Ctre  — ,  to  be  comfortable. 
blanc,  blanche,  white. 
bon,  bonne,  good,  kind.  g«)od- 
natured;    à  quoi  — ?  what's 
the  use  of  ? 
bonjour,  m.,  good  «hiy. 
bonne,  see  btm. 

bonté,  /.,  kindn«>8s,  good  na- 
ture;   avoir  des  — s  pour,  to 
show  kindiie.ss  to. 
bouleversé.      «,     upset,     di.s- 

tracted. 
bourrer,  to  ;  tuflf.  ply. 
bout,  m.,  en<l.  lip:    du  —  des 
doigts,  in  a  gingerly  faishion. 
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bouteille,/.,  bottlo 

boutique,/.,  nhop. 

bras,  m.,  urin. 

bravement,  hruvriy,  friinkly. 

briser,  to  break,  hnak  nfl. 

brouillé,  -e,  «m  bad  tt'rms. 

bruit,  m.,  noise,  rumor. 

brûler,  to  burn. 

brusquement,     Huddenly,     ub- 

ruptly. 
brutalement,   rudely,   harshly. 


c'.ç'  =  re. 

ça  =  nia. 

çà!  Iiere,  so;  ah — ,  mais,  oh! 

but  look  herel 
cacher,  to  hide. 
café,  m.,  coffec, 
calculer,  to  calculato. 
calmer  (se),  Ut  quiet  do"^n. 
campagne,  /.,  couutry:  battre 

la  —,  to  beat  about  tho  bush. 
car,  for,  because. 
cause,  /.,  cause;    à  —  de,  on 

aceount  of. 
causer,  to  eause,  to  talk. 
ce,  cet,   cette,   ces,  adj.,   thi», 

that,  the.se,  tho.se. 
ce,  pron.,  thi.s,   that;    —  qui, 

suhj.;   —  que,  ohj.,  what. 
cela,  that. 
celle,  see  relui. 
celui,   celle,   ceux,  celles,   tho 

oiie,    that,   lie,    those,   they; 

celui-ci,  this  <»ne,  the  latter; 

celui-li,  that  t)no,  the  for- 
mer. 
cependant,  howevor. 
certain,  -e,  a  c«'rtain,  somc. 
certaineuent,  eertuinly. 
certes,  eertainly. 
ces.  cet.  cette,  .se«>  ce,  a<lj. 
cesse.   ./■.,    <'ea.sin);;      sans    — , 

constant  ly. 
cesser,  to  ceji.se,  wtop. 
chacun,  -e.  eaeh  one,  ev«Ty  on»*, 
chagrin,  m.,  .sornnv,  grief, 
chaise,/.,  clmir. 


chambre,  /.,  b(>dr(H)m. 

champ,  m.,  field. 

changement,  m.,  altération. 

changer,  to  change. 

chapeau,  m.,  hat. 

chapitre,  tu.,  chapter. 

chaque,  every,  eaeh. 

charmant,  -e,  charniing,  pleas- 
ant. 

charme,  m.,  charm. 

chasse,  /.,  hunling-pre.serve. 

chasser,  to  drive  away. 

château,  m.,  ciiMtle. 

chemin,  m.,  road;  — de  fer, 
railroad  ;  remonter  en  —  de 
fer,  to  get  into  the  train 
ugain,  take  unother  train. 

cher,  chère,  deitr. 

chercher,  to  siH>k,  look  for; 
aller  — ,  go  and  get. 

chevalier,  m.,  knight. 

cheveu,  m.,  huir. 

chez,  at,  at  the  house  of,  in, 
into  tlie  store  of;  —  moi, 
in  my  hou.se,   in  niy  rooin; 

—  lui,  at  his  shop  wintlow; 

—  vous,  at  your  hou?»»'. 
choisir,  to  choos»',  seh'ct. 
chose,  /.,  thing,  ca.se;  autre — , 

anything     els**,     soniething 

else. 

ciel,  m.,  sky,  hcavcn. 
cinq,  tivo. 
clef,/,  key. 
coeur,  m.,  Iieart. 
colère,  /.,  anger,  ii.flignation; 

en  —  contre,  angry  with. 
combien,     how     niuch,     how 

many,  ht)w;   —  y  a-t-il  que, 

how  long? 
comme,  a.s,    like;  —  tout,    ex- 

ceedingly. 
commencer,  to  begin. 
comment?     how?   — !    what! 
commodément,  conifortably. 
complice,    m.   and    /.,   accoin- 

ptice. 
comprendre,  to  understand. 
compris,  -e,  jHnit  part,  of  cum- 
I      prendre. 
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compromettant,  -e,  comproinis- 

compte,  m.,  tucounl;  se  rendre 

—  de,  to  ri'Hlizc. 
compter,  to  int<n<l. 
condition.  /.,  conditHm;    à  — 

que,  oïl  coiidition  thut. 
conduire,   to    liacl;    se  — ,  to 

Ixliavc. 
conduite,  /.,  ht-hiivior. 
connaître,  to  know. 
conquête,  /..  coïKiucst. 
consentir,  to  coii.-icnt. 
conserver,  tu  kccp. 
considérable,  iiuportuiu. 
constant,  -e.  constant,  sttwty. 
contenir  (se),  to  nstrain  oiu- 

sclf. 
continuer,  to  continue. 
contraire,  m.,  contrary;  au — . 

on  thc  contrary. 
contrat,  m.,  niarrianc  contract. 
contre,  anainst.  with. 
convenir,     to     a^n-c,     admit: 

en  — ,  to  admit. 
convenu,  -e.  a^rccd. 
coquet,  -te.  co<)ut'ftish. 
cordon,  m.,  hcll-cord. 
côté,  m.,  sidc,   à  —  de.  bcsidc; 
du  —  de.   in    ilic   direction 
<if,    toward;     de     mon    — . 
for  my  part. 
cou.  m.,  neck. 
couché,  -e.  lyiiiK  down. 
couloir,    m.,    corridor,    narrow 

|)a.-<.si>je\vav.  ^ 

coup,     m-,     lilow;      —     d'œil, 

n'ance. 
coupable.  Ruilty. 
craindre,  to  fear. 
cxaixa.  finit  or  arcond  sing.  prex. 

nid.  of  craindre. 
crise,    /..    erisis.    fit;     —    de 

larmes,  fit  of  crying. 
croire,    to    helieve;     je    crois 

bien.  1  should  think  so. 
crois.  ./irs<   siny.    prc».    ind.   of 

croiri'.  . 

croit,  third  swj.  prca.  md.  ot 
croire. 


croyais,  ^ir.s/  sinij.  impf.  ind.  of 

croire. 
cruellement,  iTuelly. 
cueillir,  to  pick,  guther. 


d'  =  de. 

dame  !  well  ! 

dans,  il»,  into,  within. 

davantage,  more,  longer. 

de.  of.  froin,  in,  with,  on,  to. 

débarrasser,  to  elear. 

décider,  to  décide. 

déclarer,  to  state. 

défaite,  /.,  defeut. 

défaut,  m.,  fault. 

défendre,    to    di-fend,    forbid; 

se  — ,  to  protest. 
défense,   /.,    defence,    prohibi- 
tion. 
défier,  to  challenRe. 
dégâts,  m.  pi..  damaRes. 
dehors,  outside.  ont. 
déjeuner,  to  breakfast.     l'-ac- 
ticallv  tlie  same  as  En^hsli 
•to  l'uncli." 
déjeuner.    »>.,   f)reakfast,   lun- 

cheon. 
délicieu  -x,  -se,  dehcious,  de- 

hKhtful. 
demander,  to  ask,  ask  for. 
demi,  -e,  odj..  half;   à—,  lialf. 
demi-ilouzaine./..  lialf  a  do/.eii. 
demi-voix    (à),    in    an    under- 

tone. 
départ,  m.,  départ ure. 
dépêcher  (se),  to  hurry. 
déposer,  lo  put  down. 
depuis,  since.  for. 
depuis  que.  sitice. 
déranger,  to  disturb. 
dernier,  -ère.  last. 
I  derrière,  bihind. 
!  de»  =  (le  +  les. 
dès  le  .  .  ..  from  the  very. 
dès  que.  as  .soon  as. 
descendre,   to  fi><  down,  corne 
dov.n;    —   en   scène,   corne 
forward  (on  the    .âge). 
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désespéré,  -e,  despcrate,  vcry 

s«irry. 
dédr,  m.,  deoin?,  wiuh. 
désoler,  U)  Kriovf,  di«tri>P8. 
dessert,  m.,  dfsstTt. 
dessus,  m.,  top;  au  —,  abovo. 
deux,  two  ;  les  —  or  tous  les  — » 

hoth. 
deuxième,  second, 
devant,  boforc. 

devenir,  to  boconu';  —  amou- 
reux   de,    to    fiilî     in    love 
with;  qu'allez -vous  —  ?  whut 
will  bcpoine  of  you? 
deviner,  to  gucss. 
devoir,    must,    ought,   should, 

be  to,  owe. 
diable,  m.,  devil,  the  deiice. 
Dieu,  w.,  Ood;  mon  —  !  good 

graoiou.><  !    dear  nie  I 
digne,  worthy. 
dire,  to  say,  tell,  ind;    vouloir 

— ,  to  mean. 
diriger  (se),  t«>  go. 
disposer,  to  dispose. 
dit,  -e,  iHiM  part,  of  dire. 
dites,  nrcorvl  pi.  pris.  ind.  ami 

iinpcr.  of  dire. 
dix.  ten. 
doigt,  m.,  finger. 
dois.  firM  and  second  sing.  fyres. 

l'nil.  of  divoir. 
doit,    third  KitKj.   ftres.    ind.   of 

drroir. 
domestique,  m.,  scn'ant. 
donc,  then,  therefore;   écoutez 

—,  do  li.sten. 
donner,  to  give;    —  stu:,  open 
on;    se  —  la  peine,  to  take 
the  trouble. 
dont,     of    whieh,    of    whom, 

whose. 
dose.  /.,  do.se. 
dossier,  m.,  baek. 
double,  m.,  double. 
douce,  .see  doux. 
doucement,  gently. 
doute,  m.,  doubt ;   sans — ,  no 

douVit. 
doux,  douce,  gcntle,  nice. 


douzaine,  /.,  dozen. 

droit,  wi..  right. 

droite,  /.,  right  sùde,  right; 

à  — ,  on  or  to  the  right. 
du  =  '/(•  le. 

dû,  pant  part,  of  devoir. 
duchesse,/.,  dueheHM. 
dur,  -e.  hard,  harsh. 
durée,  /.,  <iurution. 
durer,  to  hi.st. 
dût,   third  siny.  impf.   Huhj.  of 

dtvoi'-. 
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éclat,  m.,  outburst,  explosion; 

avec  — ,  bursting  out. 
écouler  (s'  ),  to  pass  away. 
écouter,  to  listcn  to, 
écrire,  to  write. 
écrit,  -e,  p<ifl  part,  of  lerire. 
éducation,  /'..  éducation. 
effet,    m.,  "cfîect;     en   — ,    in 

faet,  iiideed. 
effrayé,  -e,  frightene<l. 
également,  likewise,  al.xo. 
égratignure.  /..  .serateh. 
eh!   a'iîwell.   —  bien  I   well  ! 
élan,  enthu.siasni. 
élever,  to  bring  up,  educate. 
elle,     she,      her; même, 

herself. 
éloigner,  to  cause  to  go  away; 

s' — ■,  to  go  away. 
embarquer  (s'  ),  to  embark,  t^uil. 
emte'asser.  to  enibrace,  kiss. 
embrouiller     (s'),     to    beconie 

confused. 
i-mmener.  to  take  away. 
émotion.  /.,  émotion. 
empêcher,  to  prevent. 
emporter,  to  take  away. 
ému,  -e,  njoved,  paxt  part,  of 

émouvoir, 
en,  in;    —  France,  to  France, 
en,  of  it,  of  theni,  of  her,  some, 

any. 
encore,  .still,  again,  y»'t,  how- 

ever,   besides;    —  une  fois, 

once  raore. 
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encre.  /..  ink. 

enfant,  m.  and  /.,  chilfl. 

enfin,  in  short,  at  hust,  aftcr 

ail.  w«'ll,  anyway. 
enfoncé,  -e,  sutik.  buricd. 
enfoncer  (s'),  sink  hack,  scltli- 

(inrsflf. 
ennui,  m.,  \vfarin«'ss. 
ennuyer,  to  hothrr.  wcary. 
énormément,   vcry   inany. 
énormité./.,  })ascni's.s. 
ensemble.    t<»K(th<r. 
entendre,  t<>  lu-ar.  undcrstand. 
entourer,  to  surround. 
entre,  bctwccn,  aiiiong. 
entrer,  to  cntrr. 
envie,  /.,  «l«'sin',  mind;    avoir 

—  de,  to  havc  a  niind  to. 
environ,  about. 

environs,  m.  pi.,  ncighborhood. 
envoyer,  to  st>nd. 
épargner,  to  span-. 
éperdu,     -e,     dismayed,     dis- 

trartod. 
éplucher,  to  pick,  clean. 
épouser,  to  niarry. 
épouvanter,   to  frÏKhtcn. 
espérer,  to  hop»-;  —  un  peu,  to 

hav«'  som»'  hope. 
essayer,  to  try. 

est.  third  sing.  pri'H.  inù.  of  rtre; 
c' — que,  borausi',  th«î  fact  is. 
et,  and. 

éUbUr  (s'),  to  si'ttlo. 
état,   m.,  .xtatf,  position,  con- 
(iition;   horloger  de  son  — , 
watt-hmakiT  by  trade. 
etc.,  etc. 
été,  m.,  .summcr. 
été,  pant  part,  of  <tre. 
êtes,   second   pi.    près.   ind.   of 

lire. 
étoffe./.,  stufT.  cloth.  matcrial. 
étonné,     -e,    a.stonisht'd,    sur- 

pri.s«'d. 
être,  to  b<'. 

eu.  -e  (s),  pnst  part,  of  avoir. 
eussiez,  seamd  pi.  pant  nubj.  of 

avoir. 
eut,  third. "^ing  past dcf . ol avoir . 


eût,  th  irdsinfi.  pa-st  subj.  of  avoir. 
eux,  tli«-y,  tin'iu. 
évanoui,  -e,  fainting. 
évidemment,      evidcntly,      «jf 

course. 
exagérer,  to  exaggerate. 
examiner,  to  examine. 
exaspération.  /..  exa-siM-ration. 
excuse.  /.,  excuse. 
exemple.     /«..    txamnle;     par 

— ,  for    instance,   I  cniifcs.»;, 

I  tell  you. 
existence.  /..  existence.  HIV. 
expatrier    (s'),    to   leavc   one's 

couiitry. 
explication.  /..  explaiiation. 
expliquer,  tu  explain. 
exposer,  to  expose. 
extraordinaire,  st range. 
extrême,  utinost. 


face,  /..  face;  en  —  de,  facing, 
opposite',  in  front  of. 

fAché.  -e.  sorry.  ango". 

fAcher.  to  niake  angry.  ofTeiid. 

façon,  /.,   nianner,   cereinony; 
que  de  — s.  what  a  fuss. 

faire,  to  do.  niake.  cause;  se  —, 

hap[)en;    comment  se  fait-il 

que?  how  is  it  that?;  —  du 

mal,  to  hurt.grievc;  se  —  du 

mal,  to  hurt  one.sclf;  —  une 

partie,  play  a  gaine;  —  peur. 

tofrightin;  —  quelques  pas. 

take  a  few  steps;  —  signe,  t  > 

beckon,  inoti .11;  —  en  sorte 

que,  se*'  that  :  —  un  voyage, 

to  take  a  trip;  ça  ne  fait  rien. 

that  makes  no  difîerenc»':  ça 

fait   beaucoup,    that    niakes 

a  great  deal  of  difî(ren<e. 

fait.    -e.    pnst    part,    of  faire; 

tout  à — .  conipletely,  (plite. 

fait.     m.,     faci:     si    — ,    adr. 

phrn.11.   ycs    indeed,   on    the 

ciinlrnry. 

falloir,  loi).'  nccissary;  il  faut, 

it  is  nec»'s.sary;  il  me  faut,  1 
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npod;   il  te  faudra,  yoii  will 
ii)«>d;    il  a  bien  fallu  te  re 
garder,  1  coiiltlii't  lnlp  lu«ik- 
iiiH  at  yuu. 
fallu,  /«c/  /Kirt.  <>f  Jalloir. 
famille.  /..  faiiiily. 
fasse,  ./ir.s/  aiid  third  siny.  prcu. 

.s«/»y.  of  j'uirf. 
fatiguer.  U>  tire. 
faudra,  thinl  niny.  fut.  Ind.  t>f 

falloir. 
faut,   third  siny.   fifca.   ind.   of 

hdl'iir. 
faute../'.,  fîiult. 
fauteuil,    »i.,   aniic-lmir. 
femme./.,  \\iU\  woman. 
fer.  m.,  inm;    chemin    de  — , 

railnnid. 
ferai,   JirHt    siny.  fut.    ind.    of 

filin'. 
ferez,    second   pi.  fut.    ind.   of 

faire. 
fermer,  t<>  close,  shut. 
feuille,  /.,  s»H«'t  (of  pupcr). 
figurer    (se),   to  iinagim-,  pic- 

tiin'  lo  oncsfif. 
fille.  7.,  (laiightcr. 
fillette,  /.,  young  girl. 
fils.  //(.,  .«m. 
fin,  /■.,  ciul;    à    la  —,  finally. 

aflcr  ail. 

finir,  to  rnd;    en  — ,  to   huvc 

dom-  with;   avoir  fini,  to  Iw 

tliroiigh;   être  fini,  to  he  ail 

ovcr,     —    par    oublier,    to 

fmally  forRct. 

flamberge.  /.,  a  kind  of  sword. 

foi.  /..  faith;  ma  — !  u|K>n  iny 

Word  ! 

fois,  /.,   tiiuc;   une  — ,    oiu-c; 

une  bonne  — ,  once  for  ail; 

encore  une  — ,  once    more. 

folle,  .si'c  fou. 

fond,    m.,    hack,    rear,    back- 

Kiound. 
force,/.,  force,  streiiRth;   à  — 

de,  by  dint  of. 
forcer,  lo  coiii|H'I. 
forme,  /.,  furm,    pour    la  — , 
for  form'.s  .siike. 


fort,  -e,  strong. 
fort,  adr  ,  haril. 
fou,   folle,    criizy,    madly    in 

love. 
foudre,  coup  de,  thunder-holt. 
fraise, /.,  .strawberry. 
franc,    m.,  franc    (a  coin,  ap- 

proxiniHteiy     e«|nivalent    in 

valu»'  to  'M  cents). 
France,  /.,  France. 
frapper,  to  .strike. 
frère,  m.,  hrother. 
front,  m.,  foreheud. 
fuir,  to  flee  from. 
fureur,/.,  ninv. 
furieu  -x,  -se,  funou.<*,  anjçry. 
fût.    third  aing.    paat   aubj.   of 

lire. 


gagner,  t<>  gain. 

gai.  -e,  cliterful. 

gaiement.  cheerfuUy. 

garçon,   m.,  boy,  young  man, 

bachelor. 
gjBrde,    /.,  care;      prendre  — 

de,    to  take  care   (not    to); 

prendre  —  à,  pay  attention 

to. 

Gascon,  m.,  Cîa.scon  (a  native  of 

(iuBionv). 
gauche,    "/.,     li'ft,     left     side; 

à  — .  to  theleft;  éc  gauche, 

left-hand. 
genou,     m.,     knee;      à    — x. 

kneeling. 
gens,  m.  and  /.  p/.,  people. 
gentil,  -le,  pretty,  nice,  kind. 
gentiment,  niccly. 
glisser,  to  slip  in;    se  — ,    to 

slip, 
gouvernante,  f..  governeas. 
grâce.   Rrace.   favour;    rentrer 

en  — ,  to  ri'turn  to  favour,  be 

forgiven. 
gracieu  -x.  -se,  graceful. 
grand,    -e.    «reat,    large,    tall, 

noble,  full. 
grand' chose,    niucb. 
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«i«tti.    f    ronu.tti-^h    ynuiiK  1  impossible.  im|K)Hsibh-. 
^S,i;.'=„  ,.K,/..,r.-  i-c..ub..  ",»;...-,...Wc 


iiiK-Kirl. 
gronder,  to  scoUI. 
gros,  -se.  bÏK. 
guère;   ne  —,  hardly. 
guéridon,     m.,     small 

tubli-  (with  ouv  Ug). 


niutul 


habitude,/.,  habit. 
habituer,  t<»  a«<>istom. 
♦hasard,   m.,  chanc»'. 
*haut,  -e,  hish,  li)U(i;  d  en  — . 

vi|)p«'r. 
*hé?  what  ? 
♦hein!  what  ! 
héUs!    (x  Sound.-*!),  ahu»! 
heure.  /.,  b.nir,  tiim'.  <«  vM; 

à     la      bonne     —,     K<><.(1! 

ail    riKht!    tout    à    l'— •   /' 

litth'  whilt'  aK<.,  m  a  hltlf 

wbil"'.  ,         .,        ,  ^ 

heureusement,     happily.     tor- 

tuiiiittly. 
heureu  -x,  -se,  happy. 
histoire,  /..  .^toiy. 
homme,  w..  «"'in- 
honnête,  hontst. 
honneur,  m.,  honour. 
♦honte. /.,  sliaiiu'. 
horloger,  m.,  clock-makcr. 
♦huit.  c'iRht. 

♦hum!    hi'u!    hi-ml    wcU . 
humeur,/.,  humour. 


incapaole,  utiabli*. 
incomparable.  |mhtIcsm. 
Indigne,   unwurthy,   undi-wrv- 

itiR.  Hhaii»'ful. 
indispensable.  indiHpcnsable. 
infini, -e.  «xtriim-. 
informer  (s'),  tu  imiuirc. 
ingratitude.  /..    ingratitude, 
innocemment,    innoiently;     le 
plus  —  du  monde,  with  thc 
b,.st  of  inttntions. 
inqui-et.  -ète,  un.-jwy.  anxious. 
inquiétude.  /..  anxi.ty. 
insensible,  cold,  uninipression- 
able.  .^    , 

instaUer  (s'),  to  sit  down. 

instant,  m.,  instant. 

intention.  /.,  intention. 

intérieur,  -e,  insido. 

interrompre,  to  interrupt. 

inutile,  uwh's-s. 

invoquer,  to  invoke. 

irai,  firitt  alng.  fut.  ind.  of  aUer. 

ironique,  sarca-stic. 

irrésistible,  irrésistible. 


i'  =  ie 

jamais,  cver;    (with  négative), 

iH'ver. 
jardin,  m.,  gardon. 

ieter,  t«  throw,  cast. 

jeu,  m.,  play,  by-play. 

jeune,  young. 

joie,  /.,  joy. 

joU.  -e,  pretty. 

loliment,  nicely. 

jouer,  to  play;    se  —  de,  to 

niakc  a  fool  of . 
jour,  m.,  day;  de  nos  —s,  ai 
tbf  présent  tinie. 
....  ioyeux,  -se,  cheerful,  nurry. 

imiter    t<>  iinitate.  <  i  ,  , 

mmWiatement,.in,nH-diat..ly.      P»J-  ^^y:,.   _-..  un^il,  to. 
impatience. /..  unpati.mi".        |  jusque,  uni   , 

♦  prefixt-a  to  u  w..rd  iudicate»  a«pirate  h. 


ici.  hère. 

idée,  /.,  idea. 

il,  he,  it,  there. 

ils,  they.  .        ^         , 

imaginer,  to  think  out,  mak 

«ip,  invent. 
imiter,  t.»  iuiitat; 
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m  far  a»; là,  up  to  thut 

timc. 
usqu'à  ce  que,  till. 
uste.  just.  rÏKht. 
]  uitement,  prccisfly. 


1'  =  le.  U. 

la.    nrt.,    thf:     itron.,    her,    it, 

St). 

lA.  th.T»'. 

laisser,  to  Icuvc  h-t,  allow. 

laquelle,  si'i>  Iviiml. 

larme./.,  tctir;  crise  de  — s,  lit 

of  fryiiiK. 
le,   art.,   thc;     pron.,   hiin,   it, 

so. 
lecture.  /.,  rciuliuK. 
légèrement,  sliK)>tly. 
légitime,  lawful. 
lendemain,  m.,  ncxt  diiy. 
lentement,  slowly. 
lequel,  laquelle,  wliich,  whoiii, 

that. 
les.  art.,  thc;    pron.,  thom. 
lettre,  /..  lettj-r. 
leur,    (ulj.,    thfir;     pron.,    to 

tht-nj. 
lever  (se),  to  «et  up. 
lever,   m.,  raisiiiK;    au  —  du 

rideau,    whon    tho    curtaiii 

rises. 
liasse,  /.,  bundio. 
lieu,    m.,    place;     au    —    de. 

iiLstoad  of. 
lire,  to  road. 

lisant,  près.  part,  of  lire. 
lit.   third  HÎng.    près.    ind.    of 

lire. 
livre,  m.,  book. 
loger,  to  lodgc. 
long,  -ue,  lonK- 
longtemps,  a  long  timr. 
lorsque,  whcn. 
louer.  t(t  U'iiHt',  rctit. 
lu,  -e,  piutt  iHirt.  of  lire. 
lui,  hc,  hiiii,  hiinsclf,  to  liitii. 

hcr,  to  hcr.  of  lier;    sa  nièce 

à  —  ,  hia  own  niccc. 


ma.  scf  mon. 

machinalement,   incchanically. 
madame.  Mrs. 
mademoiselle.   .Mi.ss. 
magasin,  rn.,  .«iiop  (more  prv- 

teiitioiis   llian   htiutiiiuv). 
main.  /..  hand;  à  la  —  ,  in  hi-s 

(lier)  hand. 
maintenant,  now. 
mais.  but. 
maison.  /..  hous«'. 
maître,  w.,  nia,>*ter. 
mal.  m.,  hann,  grief;    se  faire 

du  — .  to  hurt  one.self. 
mal.  (/'/)'..  badly. 
malgré,  in  spite  of. 
malneur,    m.,    mi.sfortune;     ill 

luck. 
malheureu   -z.    -se,    unhappy; 

mntn,    wrctch. 
malice./.,  nn.schievousnchs  {not 

malice). 
manche.  /.,  shn-ve. 
manger,  to  eat. 


manière, 
manquer, 

to. 

mari,  m., 
mariage. 


/.   manner. 
to  lack,  bc 


lacking 


husband. 
m.,   marriage. 
marier  (se),  to  marry. 
mauvais,  -e,  bad. 
me.  me,  to  me. 
méchant,    -e.    wretchcd,    pal- 

try. 
meilleur,  -e.  better,  bi'st. 
même,  mii.,  same,  very,  self; 

aujourd'hui    — ,     this    very 

day. 
même,  adv.,  rven. 
mentir,  to  lie. 
merci,   m.,  thank.s. 
mériter,  to  deserve. 
mes,  .se<'  mon. 
met.   third  »ing.  près.    ind.   of 

niftlrr. 
mettre,    (o   put,   |)ut   on,   set; 

se  — ^  à.  to  begin  to;    —  A 
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de  — , 


pooplc, 
»v«ry- 
world. 


la  porte,  (ILscliurgo;    —  l« 

pied.  s<'t  font. 
meuble,    m.,    \imv    of    funu- 

turt'. 
mien    (le),  mine;    le»  — »,  my 

fuinily  und  fririulM. 
mieux,  a<lv.,  UvXUr. 
mieux,  ««//..  Ix-tt.r-lookmK. 
milieu,    m..   mi<l<ni',   centre. 
mille.    thou.stui(i. 
minute,  /.,  initmtx'. 
mi»,  pa>*l  /»<"•'.  of  mettre. 
misae,  Jir»t  siny.  paat  Hubj.  of 

mettre. 
moi,  I,  mv,  to  inf,  —  -m«me, 
niywlf;    un  neveu  à  —,   a 
ncpht'W  nf  mine. 
moindre.  leiiHt. 
moins,  les»;    au  —,  pour    le 

,    lit    Wl\!*\. 

moi»,  m.,  iniinth. 
moitié.  /.,  hulf;    être 

to  .slian*. 
moment,  m.,  moment, 
mon.  ma.  mes.  my. 
monde,     m.,     worltl, 

stieiety;    tout    le  — . 

iMKly;   au  —,  in    the 
monsieur,  Mr.,  .mf,  thi.s  nvnih 

niiin. 
monstrueu  -x,  -»e.  monwtmus. 
monter,  to  mount.  fH'X  up. 
montrer,  to  show,  point  out. 
moquer    (se),     to    make    fun. 

je.st. 

morceau,  m.,  pièce. 

mot.  m..  Word. 

motif,  m.,  ciiuse. 

mourir,  to  die;  ofU-n  used  fig- 
uratively. 

mouvement,  m.,  movcment, 
motion,  gesture;  —  de  sor- 
tie, nuiking  a  motion  as 
thouRh  al)oul  to  go  uut, 
but  not  roally  doing  so. 

moyen,  m.,  ujeans,  w.iy. 

mur.  m.,  wall. 

murmurer,   to  whisper. 

mystérieu     -x,     -se,    mystcn- 
ous. 


n'  =  ne. 

naissance./.,  birth. 

naître,  to  lu-  horn,  anse. 

naturellement,  of   course. 

ne  .  .  .  pas.  not;   —  ...  P^'» 

du    tout,    Mot     ail;     jamais 
.  .  ne  or  ne  .  .  .  jamais. 

never;     ne  .  .  .  point,    i-'t 

ail;   ne  .  .  .  plus,  no  mk-iv. 

no     longer;      ne  .  .  .  que 

only.  3. 

neveu,  m.,  nephew;  —  a  moi, 

nephew  of  mine, 
nez,  m.,  no.se;   —  à  —  .  face  (o 

face.  . 

ni  .  .  .    ni  .  .  .,    neither  .  .  . 

nor  .  .  . 
nièce.  /..  niec«'. 
noir.  -e.  bhuk.  base.  deep. 
nom.  /M.,  iianie;   au  —  de,  for 

tlie  sake  of. 
'nommer  (se),  to  l)e  ealh-»!. 
non.  no;    -  pas.  not;  oh!  que 

— ,  oli.  no! 
notre,  nos,  o\ir. 
nous,  we,  us;   de  vieux  amis  a 

— ,  old  friends  of  ours. 
nouveau,  nouvel,  nouvelle,  new. 
nouvelles.  /.,  news. 


O 


objet,  m.,  nbject. 
oMiger.  t«>  obligf.  coinpel. 
obstacle,  m..  ..b,-.taelf. 
obtenir,  'o  obtain. 
occasion.  /..  t.|iportunity. 
occupé,  -e.  busy;     -    à,  bii>y 

occuper,  to   occupy.    s  —  oe, 
.■..ncern  himsilf  with. 

œil.     w  .     <y»'.      «:<'«P     °  "'' 

glance. 
offense.  ./"..  off<i>ce. 
offenser.  !«>  olîiiid. 

oh!    <.li!    <»!  ,        , 

on  or  l'on.  "H.  ,   people.   Ihey 
1      (as  an  indelinite  prononn). 
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oncle,  m.,  unrlc. 
opposer  (•'  ),  to  oppoHO. 
ordinaire,   onliimry,   cnmmon; 

d'     .  iismilly, 
oser,  t<>  (lare. 
fiter,  tu  iTiiinvi',  tiikc  off,  tukr 

iiwiiy. 
ou,  nr. 

où.  wIhtc,  wlicn. 
oublier,  lo  f<trK«t. 
oui.   Vfs. 

ouvert,  piixt  fHirt.  of  nuivrir. 
ouvrir.  t(M»|Mn;  s' — ,  t«iii|M'n. 


page.  /■.,  pag»'. 

paille.  /..  striiw. 

pAle.  pal)>. 

panier,  m.,  I)a.sk«'t. 

papier,  m.,  pniMT. 

par.  Iiy,  throuKh. 

paraître.   t*>   aiipcar.   spom;    à 

ce  qu'il  parait.  a.s  it  «t-t-ms. 
parce  que,  Ixcatisc. 
pardon,  m.,  pan  ion. 
pardonner,  l<>  par<l<in,  forgivc. 
parent,  w.,  n-lativ»-. 
paresseusement,  lazily. 

farfaitement.  (•«•rtuinly. 
'aris,  m.,   Vimi*. 

parler,  to  sp«>ak,  talk. 

parole.  /..  .«pi'cch,  word. 

pars,  l'irst  nlny.  près.  ind.  of 
fuirtir. 

part.  /..  sliar*':  i  — .  apart, 
asidc,  to  hiinsflf  ;  de  ma  — , 
froiii  ww.  de  sa  — ,  on  hi.s 
part;  quelque  — ,  some- 
\vli<n'. 

parti.  '»..  décision,  sido. 

partie.  /..  Kaiiu';  faire  une  — . 
to  play  a  Kainc.  In  piquet 
tlic  Word  i.s  rotaimnl  in 
Kngiish. 

partir,  to  départ,  leave. 

paru,  paxl  port,  of  paraître. 

parut,  thinl  xinfi.  paM  dcf.  of 
paraître. 

parvenir,  to  succoed. 


Ml,  m.,  8top;  adv.,  not;  ne 
...  —,  not;  —  du  tout, 
not  nt  ull. 

paner,  to  ro,  pu»«,  npond;  en 
paisant.  by  tlic  way,  an  a 
hint;  te  —,  to  \w  going  on, 
tak«'  place;  le  —  de,  tu  do 
without. 

pauvre.  |MM)r. 

payer,  to  pay.  pay  for. 

pays,   m.,  rountry. 

peine,  /.,  «rief,  trouble,  difTi- 
oulty;   à  — .  Hcarcely. 

pencher,  to  lM>nd,  8t«H)p. 

pendant,  durinx.  for. 

pendant  que,  conj.,  whilc. 

penser,  to  think. 

perdre,  to  low;  —  la  tête,  to 
lie  «)Ut  of  one's  mind;  faire 
—  la  tête,  t<i  drive  crazy. 

père,  m.,  father. 

périmètre,    m.,   circumferpncc. 

permettre,  allow. 

permistion,   permi88inn. 

personnage,  m.,  rhararter. 

personne,  /.,  person;  petite  — 
or  jeune  — ,  young  lady. 

petit,  -e,  «mail,  little,  Hlittrt, 
[loor,  potty. 

petite,  /.,  little  onc,  little  giri, 
young  lady. 

peu,  little;   —  de,  few. 

peur,    /.,   fear;    avoir  — ,  be 

afroid;   faire  —,  frighten. 
peut,  third  aing.  prea.  ind.  of 
pouvoir. 

K ut-être,  porhaps. 
aiadelphie,  /.,  Philadelphia. 
pièce,  /.,  play. 
pied,  m.,  foot. 
piquet,   m.,   piquet    (garae   of 

cards). 
place,  /.,  place.  Beat. 
placer,  to  place,  put. 
plaire,  to    pleaw;     «e  — ,  to 

be   pleased;    s'v  —,  t«  like 

to  live  tlure;  8*^11  vous  platt, 

if  you  please. 
plaisir,  m.,  plea.sure. 
plan,   premier  — ,  foreground. 
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d'en  haut. 


planche./..  Hhflf; 

(ip|MT  shrif. 

plateau,  m.,  tray. 

plein,    -e.   full:    en   —   «oleil. 

»ni(l«r  thf  »>l:i/.inK  «un. 
pleurer,  tn  w«»p.  rry. 
plu.  /«im/  fuirl.  of  plaire. 
plume.  /..  ix'ti. 

plus,     iniin-:     ne  .  .  .   — .    H'» 
mon-,  nti  lonjçi'r;    de — ,  en 
ami    tiiorr;     une 
huit    jour»  de  — . 
■  hiiur  or  (iiic  iiinri- 


— ,    iimn 
heure  nr 
(iiu-  inon 
wci'k. 
point,  m.,  |M>int.  rjcuni';    à  ce 
~.  to  llus  «xtriit;   ne  .  .  . 
-  .  Ilot  at  ail. 
poitrine.  /'..  I)na.xt.  rlust. 
Pondichéry,    /..     Poii<li<li<  m. 
iliirf  town  of  Krnicli  coloiiy 
iii  Kus\  Inilii's. 
porte.  / ,  iloor;   mettre  à  la  —, 

to  iliscliai'Ki'. 
porter,  to  carrv.  brinR.  «ivi". 
possible,   pos.iil)!)-. 
poterie.   /.    pottery.    tartlun- 

warc. 
pour.  for.  in  onlcr  to.  to;  —  la 

forme,  for  form'.s  .sakc. 
pour   que.    in    onlcr   tliat,   .so 

that.  that. 
pourquoi,   why. 
pourrais.  J'irst  and  necnnd  nmg. 

ronit'l    of    pinivnir. 
poturait.   third  sintj.  cond'l  of 

fHtuvoir. 
pourrez,  secoml  pi.  fut.  ind.  of 

fx>ui'i>ir 
poursuivre,   to   pursuc.   pt-rso- 

C'Utt'. 

pourtant.  Iiowrvrr. 
pousser,  to  pu^li. 
pouvoir,  «-an.  inay.  to  hc  ahl»-. 
précaution.  /.,  pr.  (■a\ition. 
premi     -er.      ère.     first:      au 

premier,  on  thc  scrond  floor. 
prenais,  Jirst  and  .•<rri>n<l  ninij. 

impf.   ind.  of   prrndn-. 
prenant,    pns.    part,   of    pmi- 

dre. 


prendre,  to  tuki-,  »oi«o;  —  un 
parti,  to  niak»'  a  ilfrixlon; 
—  le  parti  de  quelau'un,  to 
sidc  w  il  h  any  on»-;  à  tout  — , 

\l\HiU  tllf  whol»'. 

prenez,  '«rond  i4.  pre».  ind.  of 

prindre. 
préparer,  to  pnpnrr. 
près,  clow,  nrar;   —  de,  nrar. 
présence,  /.,  pn-wnci-. 
presque,  alnuwt. 
pressant,     -e,     inHÏMtinK.     "r- 

«tntly. 
presser,  to  urK<*. 
prêter.  Iind;  —  attention,  pay 

attention. 
prétexte,  m.,  prctcxt. 
prévenant,  -e,  ohliginR. 
prier,  to  pray.  l»»K. 
principal,  -e.  niuin. 
pris.  -e.  ptiKt  part,  of  prendre. 


probable,  pro 

produire,  to  prodnro. 

profiter  de.  U>  profit  by.  tak»- 

ailvantaK»'  of. 
profond,  -e.  dci-p;    du  plus  — 

de  mon  cœur,  froni  tiif  Ixit- 

tom  of  niy  hcart. 
promettre,  to  pninuw. 
promis,  -e.   jtast  part,  of  pro- 

mrttre. 
prouver,  to  provf. 
pu,  puHt  part,  of  pouvoir. 
puis,  thon. 
puis,  first   ning.    près.    ind.   of 

ixtupoir. 
sque.  sinri'. 
puisse. ^r»/  and  third  ning.  prea. 

suhj.  of  pouvoir. 
pur.  -e.  pur*',  plain. 
pût.  third  ning.   impf.  mbj.  of 
pouvoir. 


qualité./.,  quality. 
quand,  wht'n. 
quant  à.  as  to. 
quart,  m.,  (piarter. 
quatorze,  fourtet-n. 
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quatre,  four;    toui  Im  —,  nll 

four  <>f  iiH. 

wtiich,  whtim    thnt. 


que,  pron. 


thut. 
thun; 


Hinnv 
ne  . 


Im> 


que,  nmj 

«tnly. 
que,  atlv.,  how  ;    —  de  .  .  .    ! 

hciw    inany  ...    I    oh  I   — 

non,  no,  indiHHl  !   oh,  noi 
quel,  -le,  which,  what. 
quelque,  wnnc;   p/.,  a  few. 
quelquefoU,  w>iiu-tiineM. 
quelqu'un,  Honu>one. 
querelle,  /.,  (juarn-l. 
question,  /.,  i|Ui>(«ti<>n. 
qui,  who,  whoin,  which,  that. 
quinze,  tiftwn:    —  Joure.  tw«i 

wiu'kt*. 
quitter,  t«>  h'avp;  ne  pM  —  det 

yeux,  not  to  tako  ono's  eyc» 

off. 

quitte,  en  être  —  pour,  to  grt 

off  with. 
quoi,  what:  à  —  bon?  what's 

the  use  of? 


race,/.,  race,  family. 

raison,    /.,     rcason,     motive; 

avoir  — ,  to  be  right. 
rang,  m.,  rank. 
rapide,  quirk. 
rapprochement,  m.,  rrconcilia- 

tion. 
rapprocher,    to   hring   nearer; 

M  —  de,  comc  ncar  to. 
rare,  rare. 

rasseoir  (se),  to  ait  down  again. 
rattraper  (se),  to  make  up. 
recevoir,  to  receivp;     mal  — , 

to  givc  (ono)  a  bad  rocrp- 

tion. 
réchauffer,  to  warm  up. 
réclamation,   /.,    claini.   com- 

plaiiit. 
réclamer,  to  rhiim,  rornplain, 

pn-xfnt  «'hjinis. 
recois,  jirM   aiul    ircond    «in?/. 

près.  ind.  of  rtnvoir. 


recommander,  to  rpromninid. 
recommencer,  t"  iM'gin  again. 
reçu,  -e.  IhihI  purt.  of  rrcrviiir. 
reculer  (se),  to  iiiovc  Imrk. 
redescendre,  to  roinc  forward 

again  (on  thf>  Mtagc)- 
redire,  to  r('|N>at,  wy  again. 
refuser,  to  rofuMv 
regard,  m.,  look,  glanrc 
regarder,  to  liMik  at,  watch. 
regretter,  to  ri'gn-t,  niim. 
rejoindre,  to  join. 
relever,  to  raiiM-  up  again. 
remercier,  to  thank;  —  de,  to 

thank  for. 
remettre,  ti>  put  again,  hand; 
se  — ,  to  rrcovrr,  nit  d(»wn 
again:    se  —  à  (infin.),  t«> 
Ix'gin  again  to. 
remonter,   to  g«>t  into   again, 
go  to  the  back  part  of  the 
Mtagc. 
remplir,  to  rUl. 
rencontre.  /..  nii>4>ting. 
rencontrer,  to  m«H't. 
rendre,  to  rcndcr,  rotum,  ro- 
Htor*':  se  —  Men  compte,  to 
r«'aliz(>  fully. 
renfoncer    (se),   to  nink   hark 
(l(>('P«>r,  to  (K>ttl(>  down  again. 
rentrer,  to  rcturn,  ooino  or  go 
home:    —  en  grâce,  to  re- 
turn  to  favour. 
renverser,  to  upw't,  «A'orturn: 
être  renversé,  to  bv  lying  un 
onf'rt  back. 
renvoyer,  to  dismim. 
répandre  (se),  to  sprood  one- 

wlf. 
répéter,  to  repcat. 
replacer  (se),  to  HÏt  down  again. 
répliques,  /.  p/.,  oonvemation, 

rcjoinder». 
répondre,  to  an.swor,  roply. 
réponse,  /.,  anHwcr. 
reprenant,    pren.    part,   of   re- 

prenilre. 
reprendre,  to  tako  back,  rorall, 

n-suni*',  rontinuo. 
représenter,  to  pt-rform. 
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reprocher  (à),  to  reproach. 

résister  à,  to  resist. 

ressembler  à,  to  resomblc 

rester,  to  rcinain. 

retenir,  to  rctain,  kocp  back. 

retomber,  to  fall  bat^k. 

retourner,  to  rcturn;  se  — . 
lurn  around;  s'en  — ,  re- 
turn,  go  homo. 

retrouver,  to  find. 

revenir,  to  rcturn,  corne  back; 
en  — ,  to  rccovcr;  y  — ,  to 
rcturn  to  what  ono  was 
talking  about;  —  sur  ses 
pas,  to  retrace  onc's  steps. 

revenu,  -e,  past  part,  of  revenir. 

reviens,  first  aiul  second  sing. 
prea.  ind.  and  second  sing. 
imper,  of  revenir. 

revins,  first  sing.  past  def.  of 
revenir. 

revis,  first  and  second  sing. 
past.  def.  of  revoir. 

revoir,  to  sec  again. 

rez-de-chaussée,  m.,  ground 
floor. 

rideau,  m.,  curtain. 

riant,  près.  part,  of  rire. 

rien,  anything;  (with  négative), 
nothing. 

rire,  to  laugh. 

risque,  m.,  risk. 

roman,  m.,  novel,  story,  ro- 
mance. 

rompre,  to  break  off. 

route,  /.,  trip,  journey. 


S 


s'  =  se  or  si  before  il  and  ils. 

sa,  see  son. 

sachant,  près.  part,  of  sa- 
voir. 

sais,  first  and  second  sing.  près, 
ind.,  and  second  sing.  imper. 
of  savoir. 

sait,  third  sing.  près.  ind.  of 
.tavoir. 

salon,  m.,  parlor. 

saluer,  to  salute,  bow  to. 


sans,    without,    but   for,  if    it 

wcrcn't  for. 
sans  Gjue,  without. 
saiwais,  first  and  second  sing. 

cond'l  of  .sai'o/r. 
sauriez,    second   pi.   cond'l     of 

.savoir. 
sauter,  to  jump;  —  au  cou  de, 

to  fall  on  the  ncck  of. 
sauver  (se),  to  run  away. 
savez,  second  pi.  près.  ind.  of 

savoir. 
savoir,  to  know;  je  ne  saurais, 

I  cannot. 
scandaleu  -x,  -se,  scandalous. 
scène,  /.,  scène,  stage;   en  — , 

on  the  stage, 
se,     reflexive    pron.    of     third 

person. 
second,  -e  (csounded    like  g), 

second. 
secouer,  to  .shake. 
secrétaire,  m.,  writing-desk. 
selon,  according  to. 
semaine,  /.,  week. 
sembler,  to  seem,  appear. 
sens,  first  and  second  sing.  près. 

ind.  of  sentir. 
sentir,  to  feel;    se  —  quelque- 
chose,  to  feel  something  in 

oneself. 
serais,  fir.st   and   second   sing. 

près.  ind.  of  rtre. 
sérieu  -x,  -se,  serious,  earnest. 
seriez,  second  pi.  cond'l  of  ttre. 
serions,  first   pi.  cond'l  of  rtre. 
service,  m.,  service. 
servir,  to  serve;    se  —  de,  to 

make  use  of . 
seul,  -e,  alone,  single,  only. 
seulement,  only. 
sévère,  scvcre,  harsh. 
si,  conj.,  if,  whether. 
si,  adv.,  so,  yes;    —  fait,  yes, 

indeed;      —     violent     que, 

however  violent. 
signature,  /.,   signature,   sign- 

ing. 
signe,  m.,    sign;    faire  — ,  to 

beckon,  motion. 
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signer,  to  sign. 

signifier,  to  notify,  inform. 

silence,  m.,  silt-nctï. 

simple,  simple. 

simplement,  nimply,  nicrcly. 

singularité.  /.,  pcculiarity. 

soir,  w.,  evcning. 

soit,   third  simf.   près.  subj.  of 

(tre;    cxcL,  let  it  ho  so,  ail 

right,  .so  bo  it,  I  grant  you. 
soleil,  m.,  sun. 
sommeil,  m.,  slcep. 
sommes,  first  pi.  près.  ind.  of 

t'trv. 
son,  sa,  ses,  his,  hor,  its. 
sonnette,  /.,  bcll. 
sont,   third    pi.    près.    ind.    of 

lire. 
sort,   third  sîng.   près.  ind.  of 

siirtir. 
sorte,  /.,  sort,  kind;   de  la  — , 

thus;  faire  en  —  que,  to  see 

that. 
sortie,  /.,  oxit;   mouvement  de 

— ,    making    a    motion,    as 

though  abolit  to  go  out,  but 

not  roally  doing  so. 
sortir,   to  go  out,   corne  out; 

en  — ,  to  gct  out  of   it,  es- 

oapc. 
souffrir,  to  .sufîer. 
souhaiter,  to  wish. 
soulever,  to  raiso,  lift  (some- 

thing  hcavy). 
sourire,  to  smilo. 
sourire,  m.,  smile. 
soyez,  second  pi.  près,  subj.,  or 

second  pi.  imper,  of  être. 
stupéfait,  -e,  astonislied. 
subir,  to  undergo. 
sucre,  m.,  .«ugar. 
sucrer,  to  .swceton. 
sucrier,  m.,  sugar-bowl. 
suffire,  to  sufîice. 
suffisamment,  sufficiently. 
suffoqué,  gasping  (with  aston- 

ishmont). 
suis,  Jir.<<t  sing.  près.  ind.  of  Ctre. 
suite.   /.,    continuation;     tout 

de  — ,  at  once. 


suivre,  to  follow;  —  des  >  •',  r 
to  kccp  onc'.s  cycs  on. 

sujet,  m.,  subjcct;    au  —  de, 
about. 

superbe,  sjilcndid. 

supposer,  to  suppose. 

sur,  on. 

sûr,  -e,  sure. 

surtout,  abovc  ail. 


f  =  te. 

ta,  SPC  ton. 

table,/.,  table. 

tabouret,  m.,  stool. 

tant,  so  much,  .so  many. 

tante,/.,  aunt. 

tapissier,  m.,  upholsterer. 

tard,  late. 

te,  you,  to  you. 

tel,    -le,    such;     un    —    •  •  -, 

such    a  .  .  . 
temps,    m.,    timc;     un  — ,   a 

pause;  en  même  — ,  at  the 

same  time. 
tendre,  to  roach,  hand. 
tend,  third  sing.  près.  ind.  of 

tendre. 
tendre,  adj.,  loving. 
tendrement,  tenoerly. 
tendresse,    /.,    affection,    ten- 

derness. 
tenir,  to  hold;   —  de,  to  take 

after;    —  à,  to  be  anxious 

to;   je  n'ai  pas  pu  y  tenir,  I 

could   not   stand   it;    tiens, 

excl.,  why,  yes  ! 
terrasse,/.,  terrace. 
terreur,  /.,  fear,  dread. 
tête,  /.,   head. 
tiens,  ^rs<  and  second  sing.  ftres. 

ind.  and  second  sing.  imper. 

of  tenir. 
tient,  third  sing.  près.  ind.  of 

tenir. 
tirer,  to  pull;    se  —  d'affaire, 

to  get  out  of  trouble, 
tiroir,  m.,  drawer. 
toi,  you. 
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tolérer,  to  allow. 

tomber,  to  fall. 

tort,    m.,  wrong;   avoir  — ,  to 

ho  wn)ng. 
toujours,  alw;iya,  still,  anyway. 
Touraine,    /.,    Touraine,    one 

of  the  provinces  of  France 

under  the  old  régime, 
tourmenter,        to       tormcnt, 

bother. 
Tours,/.,  Tours,  former  capital 

of  Touraine,  about  150  miles 

Southwest  of  Paris, 
tout,  toute,  tous,  toutes,  adj., 

ail,  every,  whole,  any;    tous 

les  deux,  both;  tous  les  jours, 

every  day. 
tout,  -pron.,  ail,  everything. 
tout,  adv.,  quite,  entirely,  com- 

pletely,    just;     —    autant, 

just  as  well,  just  as  much; 

—  à  fait,  oompletely,  quite; 

—  à  l'heiu-e,  a  little  while 
ago,  in  a  little  while,  pres- 
ently;  —  de  suite,  at  once; 
comme  — ,  exceedingly;  du 

—  or  (ne)  .  .  .  pas  du  — , 
not  at  ail. 

tracer,  to  trace,  draw,  mark 

out,  open. 
train,  m.,  train;   être  en  —  de 

faire    quelquechose,    to    be 

doing     something;       n'être 

guère   en  — ,  to    be  rather 

out  of  sorts. 
tranquille,  quiet;    laisser    — , 

to  leave  alone. 
tranquillement,  quietly. 
tremblant,  -e,  trembling. 
très,  very,  very  much. 
triple,  m.,  treble. 
triste,  sad. 
tristement,  sadly. 
trois,  three. 
tromper,   to    deceive;    se  — , 

to  be  mistaken. 
trop,  toc,  too  much. 
trouver,  to  find,  think;  se  — , 

to  find  each  other,  be,  hap- 

pen  to  be. 


tu,  you. 

tudieu,  abbreviation  for  vertu 
de  Dieu,  zouuds. 


un,  -e,  a,  an,  one;  1' —  l'autre, 
each  other,  one  another. 


va,   third   sing.    près.   imJ.    of 

aller;      also      second     aimj. 

imper. 
vaincre,  to  vanquish. 
vainqueur,    adj.,   victorious. 
vais,  firat  sing.    près.   ind.   (  f 

aller. 
valoir,  to  be  worth;  —  mieux, 

to  be  bettcr. 
vas,  second  sing.  près.  ind.  of 

aller. 
vaudrait,  third  sing.  cond'l  of 

valoir. 
veille,  /.,  day  before,  eve. 
venir,   to    come;  —  de    faire 

quelquechose,   to  hâve  just 

aone  something. 
venu,  -e,  past  part,  of  venir. 
vérifier,  to  verify. 
vérité,  /.,  truth. 
verrai,  first  sing.  fut.  ind.  of 

voir. 
verre,  m.,  glass. 
verrez,  second  pi.  fut.  ind.  of 

voir. 
vers,  toward. 
verser,  to  pour, 
veut,  third  sing.  près.  ind.  of 

vouioir. 
veux,  Jirst  and  second  sing.  près. 

ind.  of  vouloir. 
vie,  /.,  life;   de  ma  — ,  in    my 

life. 
vieille,  see  vieux. 
viendrait,  third  sing.  cond'l  of 

i^enir. 
vienne,   first   and    third    sing. 

près.  ."itib].  of  venir. 
viens,  first   and    second   sing. 
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près.   ind.   and  second  sinq. 

imper,   of  venir. 
vient,  third  sing.  près.  ind.  of 

venir. 
vieux,  vieil,  vieille,  old. 
vin,   m.,  wine. 
vingt,  twcnty. 

violence,/.,  violence,  outburst. 
violent,  -e,  violent, 
vis.  ^r.s/  and  second  sinp.  vast 

def.   of  voir. 
visage,  m.,  faco. 
vite,  quickly. 

vivement,   quickly,   sharply. 
vivre,  to  live. 
voici,  hère  i.s,  hero  are. 
voilà,  there  i.s,  there  are;   vous 

— ,  thore  you  arc. 
voir,  to  sec. 
voisin,  m.,  neighbour. 
voix,  /.,  voice;    à  demi ,  in 

an  undortonc;    à   haute  — , 

aloud. 
volaille,/.,  fowl. 
volume,  m.,  volume, 
votre,  vos,  your. 
voudrais,  jîrst  and  second  sing. 

cond'l  of  vouloir. 


voudrez,  second  pi.  fut.  ind.  of 

ri>ul(iir. 
voudriez,  second    pi.  cond'l  of 

vouloir. 
vouloir,  to  will,  wish,  be  will- 

ing;    —  bien,  to  be  willing; 

—  dire,  to  mean;    en  —  à, 

to    be    angry    witli;    je    le 

veux,  I  insi.st. 
votis,   you; même,   your- 

self. 
voyage,  m.,  journey,  trip. 
voyons,  jirst  pi.  près.  subj.  of 

voir;  excl.,  corne,  tell  me. 
vrai,  -e,  true. 
vrai,  adv.,  tnily,  really. 
vrai,  m.,  truth;    à  dire  le — , 

to  tell  the  truth. 
vraiment,  truly,  really. 
vu,  -e,  past  part,  of  voir. 


y,  adv.,  there;  pron.,  in,  to,  or 
by  it;  il  y  a,  there  is.  there 
are  ;  (in  expressions  of  time), 
ago. 

yeux,    pi.  of  œil,  eyes. 


